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I\tù40 
AL 

Paris^ le î^^ janvier 1882. 



Monsieur le Directeur, 



J*ûi HioDneur de vous soumettre la Notice des œuvres d'art 
dont se compose cette année le Musée du Luxembourg. 

Au résumé historique du Musée et à tout ce que contenaient 
le à .Notkea précédentes, j'ai ajouté ; 

1" La liste des tableaux et des marbres qui étaient sortis 
du Luxembourg et qui sont venus y reprendre leur place ; 

2^ La liste des acquisitions du Ministère des Beaux-Arts 
priui' lo 51 usée du Luxembourg; 

3^' Lu Ot-signalion des dons qui nous ont été faits, avec le 
wmn des donataires. 

Agri'i:z, Monsieur le Directeur, l'assurance de mes sentiments 
rospcctneux et dévoués. 



Le Conservateur 
du Musée national du Luxembourg^ 



ETIENNE ARAGO. 



APPROUVÉ : 

tu ItiriUfmr des Hasées nationalise, 

DE ROHCHAUD. 
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INTRODUCTION. 



Le Musée du Luxembourg, consacré aux ouvrages des pein- 
tres et sculpteurs contemporains, est composé en très grande 
partie des meilleures acquisitions faites par le Ministère des 
Jieaux-ArLs à l'Exposition générale officielle de chaque année. 
Bien que placé à la rive gauche de la Seine, il est comme la 
continuation des galeries de TÉcole française du Louvre, qu'il 
enrichit en lui remett^t ses plus belles œuvres consacrées par 
un succès de plusieurs années. 

Dans son origine, le Musée du Luxembourg ne fut qu'une 
sorte de compensation dos richesses artistiques dont il avait 
été successivement dépouillé. 

Le palais de Marie de Médicis fut, en effet, dès sa fonda- 
tion, et n'a jamais cessé d'être un sanctuaire d'art. 

La reine régente, que son sang et son nom prédestinaient 
à protéger les artistes, avait appelé à le décorer et Duchesne, 
et Jean Mosnier, et Quentin Varin, et Ph. de Champaigne; le 
Poussin, dans sa jeunesse, fut employé « à quelques petits 
ouvrages dans certains lambris des appartements » (1). L'in— 
ventaire général des tableaux du rot, fait en 1709 et 1710 
par le sieur Ba/'lly, garde desdits tableaux, nous montre 
encore, au commencement du'xviiie siècle, la Chambre des 
Muses ornée des panneaux des neuf sœurs. attribuées à Gcn- 
tileschi, et présidées par une Minerve françaisCy de Ph. de 
Ghampaigne, qui a remplacé l'Apollon, inscrit ailleurs sous le 
titre a'Orphee (pauvres peintures bien usées aujourd'hui et 
longtemps conservées dans les magasins du Louvre); — dans 
la grande chapelle, un Jésus-Christ porté au tombeau, de 
Champagne le vieux ; — un Hercule filant auprès d'Om- 
phalCy de S. Vouet; — et dans le Cabinet doré, soxxsVéitvntX 
nom de Jeanet, huit tableaux historiques, dans presque tous 
lesquels figurent la reine Catherine de Médicis ou le cardinal 



(1) « Etant de retour en Lorraine, dit ailleurs Felibien, Israël Ilenriet 
demeura quelque temps à Nancy, puis, vint à Paris traivailler sous Du- 
chesne, peintre, qui logeait à Luxembourg. Le Poussin y demeurait 
ausst alors, qui ne faisait que commencer à peindre; mais il n'y fut pas 
longtemps, et s'en alla à Rome. » 
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VI INTRODUCTION 

de Lorraine. Ce même Caôtne^rfor^ contenait quatre tableaux 
et neuf tableaux en plafonds du vieux Mosnier, représen-. 
tant des sujets allégoriques à la gloire de la reine Marie de 
Médicis. L'un de ces tableaux est au Louvre; deux autres ont 
trouvé place dans la décoration de la salle moderne du Livre 
cTor au Luxembourg. 

Mîii^ co qui a fait pour toujours et à bon droit oublier tout 
li> re^te, ce fut cette galerie de Médicis, où le maître respecté 
du Poiisisin manqua l'occasion de sa gloim, et où Rubens dé- 
roula tes vingt-quatre toiles spléndides qui devaient rester 
pen<]a[it deux siècles Técole la plus suivie de nos peintres. 

M, Villot, en tête du Catalogue qu'il a donné, des trois ex- 
positions du Musée du Luxembourg, en 1852, 1855 et 1863, a 
'raf-onh^ dans une savante introduction l'histoire des diverses 
collections de tableaux qui occupèrent, depuis 1750, les appar- 
teruûEits du palais. Il a recueilli les témoignages contemporains- 
SUT ce grand événement des plus fameux tableaux du Cabinet 
du Roi, livrés pour la première fois au public, et qui fut le 
précit^ux point de départ de notre galerie nationale. L'idée, 
toute simple qu'elle^ nous puisse sembler aujourd'hui, apparut 
iusteiiiOTit alors tellement heureuse et tellement féconde pour 
le pio^^rès des arts, que chacun en revendiqua l'honneur, et 
M^. de Tournehem et M. de Marigny la disputèrent à un ingé- 
nituï I ri tique de salons, Xia Font de Saint- Yenne, qui l'avait 
pn^JuiLc, en 1747, dans ses Réflexions sur quelques causes 
de Cétat présent de la peinture en France, On a même 
fait nniinnter l'initiative de cette noble pensée à la sœur de 
M, de Marigny, la toute-puissante marquise de Pompadour; 
pk'iiK* ifambition pour les arts qu'elle cultivait, M™e de Pom- 
pidou r pourrait, en effet, avoir été le véritable promoteur d'une 
idéti populaire parmi les artistes, et qui s'accommodait si bien 
ûvfc seà ijrands projets d'achèvement du Louvre. 

Mai^ il fallut quarante ans encore pour que le Louvre fût 
prêt à recevoir les chefs-d'œuvre du Cabinet du Roi et jusque-là 
TO fui le Luxembourg qui leur livra ses galeries et ses appar- 
tement^ restés inoccupés depuis la mort, en- 1742, de la reine 
l'LC^pngne, fille du Régent. 

Fiiiiilaut trente années, de 1750 à 1780, les curieux et les 
étruiii[!](a purent admirer et étudier librement dans le mêine 
païaia — l'incomparable série de Rubens représentant la vie 
de Marïpiie Médicis, et décorant, comme chacun sait, la galerie 
drûîlu, aujourd'hui détruite, et dont une partie sert de cage à 
TeseaMir d'honneur du palais, — et puis réparties dans l'autre 
gai' rie |»rjrall('le, aujourd'hui remplie par nos grandes toiles 
îuoderjN^s, et dans les vastes appartemejits intermédiaires de la 
Jeue reinr^, une centaine désœuvrés les plus célèbres que pos- 
sédtU la b>ance, de Raphaël, du Corrège, d'André del Sarte, du 
Titieiu lie Paul Véronèse, du Caravage, du Poussin, de Claude, de 
llul.iO(i>,de Van Dyck,de Rembrandt» etc. Joignez à cela certains 
superlus dessins de Raphaël et du Poussin,lesquels ne rentrèrent 
dans les portefeuilles que dévorés par une si longue exposition. 
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Dans les derniers jours de 1779, lo Luxembourg fut donné 
en apanage à Monsieur, comte de Provence, et Ton. retira du 
palais le bien du roi, c'est-à-dire les tableaux de son Cabinet 
et les grandes toiles de Rubens; on les destina dès lors « à faire 
partie de la. collection qui enrichira le Muséum du Louvre. » 

Vingt ans se passèrent ; le palais,^ tombé en pleine dégra- 
dation, se restaura d'abord pour le Directoire, puis pour le 
Sénat. L'architecte Çhalgrin n'acheva ses travaux qu'en 1804; 
mais dès 1801, sur la demande des préteurs du Sénat, Ghaptal, 
ministre de l'intérieur, décida la création du Musée du Luxem- 
bourg, et « le 18 janvier 1802, J. Naigeon en fut nommé con- 
servateur, avec, mission de l'organiser et de faire restaurer les 
peintures en mauvais état. Naigeon avait rendu de grands ser- 
vices comme membre de la commission des arts, en 1793, et 
comme conservateur du dépôt de l'hôtel de Nesle, où il rassembla 
tout ce qu'il put sauver des collections formées par les plus 
célèbres amateurs de l'époque. » 

L'année 1802 n'était pas finie que Naigeon avait réuni les 
éléments de son Musée, et avec beaucoup de discernement. Les 
Rubens en formaient naturellementlatête; puis il avait choisi 
cinq tableaux divers de ce Ph. de Champaigne qui avait tant 
travaillé jadis à la décoration du palais, et qui l'avait même 
habité longtemps; puis il était allé chercher à Versailles, dans 
le Musée de l'École française, les tableaux de la vie de Sù'nt 
Bruno, peints par Le Sueur pour le cloître des Chartreux, les 
plus proches voisins du Luxembourg; puis, dans ce cloître des 
Chartrenx, Naigeon avait encore trouvé les deux autres Le Sueur, 
représentant le Plan de la Chartreuse et la Dédicace de 
l église, et, ep outre, les vingt paysages peints stîr les volets 
destinés à couvrir les tableaux de Le Sueur; enfin, il s'était 
fait livrer, au Ministère de la Marine, la suite des ports de 
France, par Jos. Vernet et Hue, et le nom de salles des 
Vernet en est resté à cette enfilade de salles dont l'espace fai- 
sait primitivement partie de la galerie de Médicis. En formant 
de ces diverses collections capitales le musée du Sénat conser- 
vateur, Naigeon assurait au Luxembourg une incontestable 
importance et l'empressement des curieux, et du même coup 
soulageait la grande galerie du Louvre, qui s'accommode peu 
de telles séries et qui en noie l'intérêt. 

Naigeon, pour compléter son musée, recueillit à droite et 
à gauche un Raphaël, un Poussin, un Rembrandt, un Titien, 
un Ruysdaël, un ïerburg, un Van Velde, et la collection dura 
ainsi de 1803 à 1815. En 1815, les alliés, en se retirant, ont 
remporté le butin de nos conquêtes ; il faut combler les lacunes 
du Louvre, et les Rubens et les Le Sueur y sont rappelés. Il 
ne reste plus au Luxembourg que 17 tableaux anciens, et les 
17 eux-mêmes retourneront au Musée royal en 1821. 

Mais la galerie de la Chambre des Pairs ne pouvait rester 
sans tableaux, et de ce moment date la vraie création de notre 
Musée actuel. Louis XVIIl ordonna que cette galerie fût con- 
sacrée aux ouvrages des artistes nationaux vivants, et le 
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24 avril 1818 elle se rouvrait avec 74 tableaux de l'École fran- 
çaise coùtemporaine. 

Notre prédécesseur, M. Elz. Naigeon, fils de l'organisateur du 
Musée, disait, dans un rapport adressé, le 17 janvier 1850, à 
M. le comte de Nieuwerkerke : « En 1818, une ordonnance royale 
attribua ces diverses collections (les Rubens et les Le Sueur) au 

domaine de la couronne Mais en échange, le roi Louis XVIII, 

voulant remplacer autant que possible, dans le palais de la 
Chambre des Pairs, un Musée qui contribuait à son importance 
et vivifiait le quartier du Luxembourg, ordonna la formation, 
dans le même local, d'un Musée destiné aux artistes vivants, 
également sous Tadministrartion de la Chambre des Pairs. » — 
Nous avons inutilement cherché l'ordonnance royale dans les 
archives du Louvre et dans le Bulletin des Lois à la date 
indiquée; l'initiative et la volonté du Roi n'en sont pas moins 
formellement constatées par Vavls suivant qui se lit en tête 
de « l'explication des ouvrages de peinture et sculpture de 
l'école moderne de France, exposés le 24 avril 1818 dans le Musée 
royal du Luxembourg destiné aux artistes vivants,))-^vis qui fut 
répété dans chaque édition du Livret jusqu'à Tamiée 1830: « Le 
Musée du Luxemnourg était originairement composé des tableaux 
de Rubens, représentant plusieurs sujets de l'histoire de Henri IV 
et de Marie de Médicis. Ils ont été réiinis au Musée royal. 
Sa Majesté a voulu les remplacer par ^les ouvrages des artistes 
français. On devra à son goût éclairé pour les Beaux-Arts 
un établissement aussi intéressant pour le public qu'il est avan- ■ 
tageux pour la gloire de l'école française. » 

Bientôt, grâce à l'activité de Naigeon» on y put voir l'œuvre 
presque complet de David, les Horaces, et le BrutuSy et la Mort 
de Socrate, prêtée par M. de Verac, et Paris et Hélène, enfin 
les Sabines et le L('onidas, 

Peut-être ne scra-t-il pas sans intérêt pour le lecteur de 

connaître la liste complète des artistes dont les ouvrages ont, 

tour à tour figuré dans cette collection éminemment nationale 

du Luxembourg, depuis 1818 : 

Peintresi Livret de 1818) : Abel de Pujol, Bergeret, J.-V. Bertin, 

Bidault, Blondel, Bouton, J. Broc, Callet, D.-A. Chaudet, 
Ph. Chéry, Aug. Couder, Crepin,J.-L. David, Demarne, Ducis, 
Dunouy, Duperreux, le comte de Forbin, les frères Franque (P. 
et Jos^), Garnier, Girodet-Trioson, Grànet, P. Guérin, Paulin 
Guérin, Heim, Hennequin, M^e Husson (Vvc Chaudet), Landon, 
J.çM. Langlois, J.-A. Laurent, Le Barbier aîné, llipp. Lecomte, 
Mme Haudebourt-Lescot, Lethiere, M^^Mauduit (M'we Hersent), 
Mauzaisse, Meynier, Mongin, J.-A. Pajou, Peyron, P.-P. Pru- 
dhon, Regnault, Régnier, Revoil, Richard, Hobert-Lefèvre, Ad. 
Roehn, Taunay, Vanbrée, Vandael, Vanderburch, Vien, Vin- 
cent, Watelet; — 1819 : M"'0 B,enoist, Ch. Tardieu; — 1820 : 
Hor. Vernet, Coupin de la Couprie, Drolling, Grosrljafond jeune, 
Lemonnier, M^'e Mayer, Meiîjaud, Monsiau; — U822> Beaume, 
Bouhot, Ettgè«All£ljaûCûi''t* Delorme, Dubost, Cl.-Ï*»^ubufe, Ge- 
nod, GérarcÇrïïïïîncmot, Hue, Lemasle, Michallon, Picot, Trezel, 
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Turpin de Grissé, Vignaud, Vinchon; — 1823: L. Cogniet, Da- 
guerre, Fr. Dubois, Fragonard,'In^res, Rouget; — 1824: Redouté; 
— 1825 : Alaux, Goûtant, De Juinnc, Gosse, Granger, Gudin 
Hersent, Eug. Lami, Lancrenon, Leprince, Letellier, Rcmond, 
Renoux, Saint-Evre, Schuctz, M'"c S^rvières, Tournier, P. Dela- 
roche, Leblanc, Sigalon, Smith, Fabre (de Montpellier), Steu- 
ben. Carie Vernet;— 1827 : Boguet; — 1828 : Court, Eng._ De - 
VjgjàH, Forestier, Knip, Léop. Robert, A. SchelYer; — 1829 : RÔ- 
Joiert-Fleury, Gh. Langlois; — 1831: Ponce-Camus, Thevenin, 
Ansiaux, Berthon, Bodinier, Bonnefond, Brascassat, Aug. de Bay, 
Decaisne, Duval-le-Camus père, André Giroux, Kug. Isabey, Jac- 
quand, Lariviôre, Lepoitlevin, Lessore, Monvoisin, Roqu'eplan, 
H . Sçbeffe c Vafflard : --1833 : Ed.Bertin, Biard, Brune (Christ.), 
Cotfrau, ûassy, Gassics, Odier, Poterlet, Rioult, Tanneur, Zie- 
gler; — 1834 : Aligny, Berré, Dauzats, Jolivard, L. Pallière, Tho- 
mas; — 1836 : M'»o Bruyère, L. Dupré, Gallait, J.-M. Gué, 
J. Jollivet; — 1838 : Cl. Boulange r, A. Johann ot; — 1839 : Hip. 
Flandrin, Jacobber; — iî>4U : Isabey pèié, J. Joyant, Philippo- 
taux; — 1842 : Caminade, Ghampmartin,M"ie Desnos, Ch.Gleyre, 
L. Grosclaudc;,Justin-Ouvrié, Wickerabeig; — 1844: Aug. Leloir^ 
T. de la Bouère, C.-L. Mozin, Jac. Pilliard, Signol, Dagnan, 
Aug. Delacroix, Aug. Glaize; — 1852 : J. Achard, J. André, An- 
tigna, F. Barrias, II. Bellangé, K. Bodmer, Ad. Brune, L. Cabat, 
Al. Colin, Tli. Coulure, Dehodencq, Fd. DubuTe, Fauvelet, 
L. Fleury, Galiraard, H. Garnerey, Ern. Hébert, Hesse (Alex.), 
Hcsse (Aug.), P. Huet, Jalabert, Jcanron, Lambinet, Landelle, 
Lanoue Lapito, H. Lehmann, De Mercey, Muller PenguiHy 
THaridon, M''*^ Rosa Bonheur, Alph. Roehn, Ph. Rousseau, 
Th. Rousseau, Cam. Sadio^ Saint-Jean, Sebron, Tassaert,Vau- 
chelot, V. Vidal; — 18^5 : L. Bcnouvillc, L. Coignard, Corot, 
M. Damas, Eug. Giraud, Monginot, Monhîssuy, Ziem^ AD^c Her- 
J)elin; — 1858 : Anasîasi, P. Baadry, J. Breton, Comte, de Cur— 
zon, Daubigny, P. Handrin, Fiers, Fortin, Français, Gendron^ 
Gigoux, Hedonin, Langée, Lazerges, Lecoinle, Lenepveu, 
Matout, Place, Troyon, riida,^.Mfne(;:av«>"Botf1anger, Max. David; 
— 1863: Bellcl, Beliy, Bougucreau, Brest, Brion, Cabanel, Cha^> 
seriau, Chavel, De Coubertin, Decamps, Bl. DcsgofTe, Desjobcrt, 
J. Dava]-lc-Camus, Fichel, Fromenti n. Ileilbuth, Ch. Jacqiic, 
ICnaus, Laemlein, Ad.Leleux, Ârm.Leleux, Ch. Marchai, H. Merle, 
P. Morain, Elz. Naigeon, H. Nazon, Schutzcnbergcr, J. Tisbot, 
A. Zo; — 1866: Amaury-Duval, E. Appert, Berchèrc, Brendel, 
Ch. Chaplin, Cibot,J.Dauban,Duverger,namman, Eug. Leroux, 
Hect. Leroux, Meissonier, Patrois, Ranvicr, Schreyer, Appian, 
Tourny, O.Achenbach, Busson,GhevandierdcValdrome, J.-E.De- 
Iaunay, G^J^até, Giacomotti,Guillaumet, Hillemacher, Em. La- 
fon, RibotjRichomme, M"eSarazin deBelmont, P. Sover, Vetter, 
M«»e la princesse Mathilde; — 1868: Fr. Blin, Ch. Giraud, 
V. Giraud, llarpignics, Henner, Em. Levy, Maisiat, (ih.-Il. 
Michel, Gust. Morean, Pleysicr Roller, Sain, M"i« de Saint- 
Albin, Timbal, de Tournemine, Ulmann, \V. Wyld, Rochard. 
Troisvaux; — 1870 : J. Didier, J. Lefebvrc, Alph. Lcgros , — 

1. 
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ifin^ depuis 1871 : P, Chenavard, Ed. de Beaumont, Cam. 
Helianger, u. fermer, P. Billet, Jos. Blanc, E.-Th. Blanchard, 
Brémond, U. Butin, Carrier, P. Chardin, Ghintreuil, 
L. Courtat, Courbet, Courtois, Al. Desgoflfe, Diaz, C ar. Duran, 
Ehrmann, M^e Escallier, Etex, Eug. Feyeri, Veyen-Perrin, 
H. Fonville, F. Gaillard, Galbrund, Gatteaux, Gérome, Gervex, 
P. Girard, L. Glaize, Guillemet, H. Guiot, Herpin, Humbert, 
Lansyer, Lapostolet, J.-P. Laurens, M^e Lavlllette, E. Lebel, 
Lecomte-Dunouy, P. Lehoux, H. Levy, M. Leyendecker, 
A. Maignan, Maréchal de Metz, E. Masson, E. Melida, J.-F. xMillet, 
Mouchot, L. Mussini, Cél. Nanteuil, Cam. Paris, M'ne Eug. 
Parmentier, L. Pelouse, H. Regnault, E. Renard, Riesener, 
H. de Rudder, Sautai, Ségé, Sylvestre, E. Vernier, VoUon, 
0. Weber et J. Worms. 

Peintres (Livret de 1880) : P.-E. Damoye, A.-L. Demont, 
E.-A. Duez, A. Faure, A. Hagborg, J.-L. Hamon, N. Jacquemard, 
G. Jeannin, P. La Boulaye (de), V. Leclair, L. Mclingue, 
H. Mosler, A. Perret, J.- A. Pils, H. Salmson, J.-G. Yibert, 
F.-X. Winterhalter. 

iScaZjo^eara .•Ghaudet,Moitte, F. -N. Delaistre, Aug. Pajou, Ch. 
Dupaty, Iloudon, Julien, Bosio, Allegrain, Cartelier,Pradier,Cor- 
tot,Giraud, Lemoine,PetitoJ;, Roman, Aug. Dumont,Rude, Jaley, 
Dantan aîné, Jacquot, Lemaire, Seurre aine, Jouffroy, Bonnas- 
sieux. Desbœufs, Desprez, Duret, Kremiet, Gatteaux, Gruyère, 
Husson,Barye,Cavelier, Guillaume, Iselin, Maillet, Oliva, Michel 
Pascal, Schroder, G. Guitton, P. Hébert, Aimé Millot, Aizelin, 
-Math. Moreau, Nanteuil, Perraud, Salmson, P. Dubois, Fal- 
guière, Leharivel-Durocher, Montagny, Moulin, Chapu, Gust. 
Crauk, Delorme, Parochon, Simart, R. Barthélémy, J.Becquet, 
Bourgeois, Cabet, Gain, Carrier-Belleuse, Cordier, Ad. David, 
Degeorgp, Delaplanche, Etex, Geoffroy de Cliaume, HioUe, 
Et. Leroux, Loison, Maindron, Maniglier, Marcellin, Marcello, 
Mène, Mercié, Moreau- Vauthier, R. de Saint-Marceaux, Schœ- 
newerk, Soldi, Thomas, Tournois Truphème et Vechte, J.-A.-M. 
Idrac. 

De 1852 à 1857, une salle du Musée fut consacrée à Texposi- 
tion de-s plus remarquables estampes gravées par MM. J. Bein, 
Aug. Blanchard, Blery, Bridoux, Butavand, Caron, Chenay, 
Boucher-Desnoyers, Dien, Forster, Alph. François, J. François, 
Gelée, Girard, Henriquel-Dupont, P. Huet, Laugier, Marc. Le- 
comte, Ach. Lefèvre,Leroux, Alph. Leroy, L. Leroy, Lorichon, Ar. 
Louis, Ach. Martinet, Masquelier, PoUet, Potrelle, Z. Prévost, 
Ransonette, Rosottc, Saint -Eve, Burdet, Damour, Danguin, 
Daubigny, Decamps, Desperet, P. Girardet, Ch. Jacque, Leisnier, 
Alph. Masson, Meissonier, Ramus, Salmon, Vallot ; 

Ou lithographiées par MM. Aubry-Lecomte, Em. Lassalle, 
Eng. Leroux, Mouilleron, L. Noël, Raffet, Soulange-Teissier, 
Sudre, H. Baron, Hip. Bellançé, Champin, Dauzats, Eu^. Dela- 
croix, Desmaisons, Ach. Deveria, Hip. Flandrin, Français, Ga- 
rarni, J. Laurens, Gel. Nanteail, de Rudder. 
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Le Luxembourg a toujours été, depuis sa destination noa- 
vellc, un musée de passage : dans les vingt dernières années, 
il a même pris le caractère d'un dépôt des meilleurs ouvrages 
acquis par la direction des Beaux-Arts. Les œuvres des artistes 
que je viens de nommer Tout traversé, les unes entrant après la 
mort de leurs auteurs dans le Musée du Louvre; les autres, 

Î)ar le renouvellement incessant de la collection, allant décorer 
es grandes résidences de l'État, ou retournant à la direction ' 
des Beaux-Arts, qui les avaient prêtées temporairement. C'est 
à un titre semblable de dépôt qu'y ont paru de 1871 à 1873 
certains ouvrages acquis par le aernier domaine privé et qui 
avaient été retirés des Tuileries et du Palais de TÉlysée en sep- 
tembre 1870, pour être mis à l'abri du bombardement dans les 
mêmes salles blindées que les tableaux et sculptures du Luxem- 
bourg. Ils méritaient p:ir leur valeur que notre musée gardât 
le souvenir de leur passage. C'étaient : 1° le mole de Naples, 
d'Osw. Achenbach (Salon de 1859); — 2^ le Saint-Jean-Baptiste, 
de Baudry (Salon de 1857); — 3° une Sainte-Famille, de Bou- 
guereau (18b3); — 4» le Siège d'une ville par les Romains, da 
Brion (1861); — 5» les Puritaines, de M'^e H. Browne (1857); 

— 6o la Naissance de Vénus, de Gabanel (1863) ;— 7i> Du même. 
Nymphe enlevée par un faune (1861)4— 8« Calame, le Lac des 
Quatre-Cantons (1855); — 9" Charlet, une Bataille au temps 
du premier Empire; — 10» Du même et terminé par Bellangé, 
une Halte militaire;— 11** Courbet, Paysage (exp. univ. de 1867);. 

— 12o Desjobert, la Baie de Saint-Ouen, à Jersey (1863); — 
130 Guillaumet, un Douar en Algérie; ^ 14» Hébert, la Jeune 
fille au puits (1863) ; — 15^ Ingres, Jules César; —16^ Du même, 
Louis XIV et Molière; — 17» Landelle, Femme fellah (1866); 

— 180 Laugée, Sainte-Elisabeth de France (1865); — 19o Ran- 
vier, les Baigneuses (1863) ; — 20» Saint-Jean, des Raisins (1855); 

* 210 Salentin, Noces enfantines. 

Voici maintenant en quels termes furent soumises, en 1863, 
à M. le Surintendant des Beaux-Arts, les deux propositions 
relatives : 1° à une salle à consacrer aux artistes étrangers; 
2o à la durée du séjour au Luxembourg des ouvrages des artistes 
après leur mort : 

« La France a toujours été hospitalière et généreuse aux ar- 
tistes étrangers. Son ancienne Académie royale de Peinture et 
de Sculpture admettait parmi ses membres, et par suite à ses 
expositions, les plus illustres d'entre eux; et c'est ainsi que le 
.Louvre et Versailles possèdent certaines œuvres de la Rosalba, 
de Lundherg, de Panini', de Roslin, de Sergell et de tant d'au-^ 
très. — Nos expositions, depuis cinquante ans, n'ont jamais 
cessé d'être universelles, en ce sens que toute œuvre qui s*yest 
présentée, signée d'un nom réputé, soit en Angleterre, soit en 
Belgique, soit en Allemagne, soit à Rome, soit à Madrid, y a 
été accueillie et étudiée avec faveur; vous-même, Monsieur le 
Surintendant, n'avez clos aucun des Salons qui se sont ouverts 
sous votre direction, sans acquérir les plus méritoires des œu- 
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Vies étrangères, lesquelles ont été jusqu'ici distribuées par vous 
aur meilleurs musées de la province. Mais le Louvre, après la 
mort de ces artistes, dont le choix de l'Empereur et les encou- 
ragements de Tadrainistration des Beaux-Arts consacraient en 
France la notoriété, courait risque de n'avoir, pour sa part, aucun 
échantillon de leur talent, et vous avez pensé avec justice 
qu'une salle du Luxembourg pourrait vous garder en réserve les 
plus précieux morceaux des artistes étrangers se produisant à 
nos expositions, ©t dont la place était marquée d'avance dans 
la grande histoire de l'art, que le Louvre montre et devra éter- 
nellement montrer à l'Europe. De même que le Louvre présen- 
terait la série des écoles anciennes de tous pays, le Luxem- 
bourg offrirait aux curieux des types heureux des diverses 
écoles vivantes de ces mômes nations. La France, si libérale 
dispensatrice de ses enseignements, et dont les grands artistes 
contemporains ont répandu si loin leur influence par delà nos 
frontières, devait d'ailleurs cette réciprocité à des voisins qui 
gardent avec courtoisie dans leurs galeries royales ou publiques, 
au milieu de leurs trésors nationaux, des tableaux choisis de 
nos plu§ excellents peintres. — Déjà un tout petit nombre 
d'ouvrages étrangers se trouvait, comme par hasard, mêlé aux 
peintures françaises de la galerie du Luxembourg; dès que ce 
nombre se sera suffisamment accru pour former un groupe res- 
pectable, vous avez décidé qu'une salle lui serait consacrée 
auprès de nos compatriotes; — juste gloire pour ces étrangers, 
précieux point d'étude pour nous. 

a Une tradition que je ne trouve confirmée par aucune déci- 
sion officielle, et que je vois tout au conlraire violée régulière- 
ment à la mort de chacun des artistes un peu, renommés de 
notre siècle, prétendait que « dix ans seulement aprèé la mort 
de leurs auteurs, les ouvrages les plus remarquables acquis 
pour le Luxembourg par la Liste civile et l'État, seraient 
choisis pour les galeries du Louvre, où ils viendraient prendre 
place à côté de ceux de leurs illustres prédécesseurs et conti- 
nuer l'histoire de 1 art français. » — Cette tradition. Monsieur 
le Surintt'nJant, je crois fermement qu'elle était saine et bonne, 
et, au point de vue de l'absolue justice, je trouve que son délai 
n'avait rien d'exagéré. Dix années sont un bien court espace 
^uand il Vagit de mûrir le jugement de la postérité; et, humi- 
lier par des œuvres médiocres l'école moderne, au Louvre, où le 
diapason est si haut, n'est ni nécessaire, ni patriotique. Le 
Luxembourg est la salle d'attente du Louvre : de la 1 intérêt 
immense et passionné qu'ont les artistes à voir leurs œuvres 
admises dans cette galerie; de là aussi les efforts non moins 
passionnés et impatients de la famille et des amis de l'artiste 
mort pour faire franchir à ses ouvrages la barrière qui les 
sépare de la suprême consécration, j'allais dire de l'apolnéoso. 
Entre l'illusion profondément respectable et touchante des en- 
fants de l'artiste ou des élèves qui vivent de ses principes, et 
le travail d'impartiale équité qui s'opère lentement dans le 
£0ùt du public, un terme était à trouver; la tradition, à mon 
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avis, ne se trompait guère : dix ans suffisent à peine pour 
dégager la valeur vraie d*un peintre de Tengouement passager 
de son époque ou de la séduction de ses qualités ou de ses 
amitiés humaines; d'autre part, il est tels artistes qui tien- 
nent une si haute place dans Técole de leur temps, que Taccla- 
mation universelle semble leur ouvrir à deux battants ^es portes 
dtt Louvre, et vous avez jugé que, pour établir une loi prati- 
cable et désormais respectée, il valait mieux abréger l'épreuve, 
quitte à bien défendre l'entrée de votre galerie nouvelle, et à 
faire entendre aux artistes que si beaucoup sont appelés ici, 
quelques-uns seulement doivent être élus lâ-bas. La suprême 
noblesse de l'art et Taustère sévérité de son histoire le veulent 
ainsi. » 

Nous croyons devoir reproduire ici ces deux propositions, 
parce qu'ayant été appcouvées par M. le comte de Nieuwerkerke, 
eiï 18d3, et n'ayant pas été abrogées, elles restent encore, 
depuis le jour où la Uestauration transforma la galerie du 
Luxembourg en Musée spécial des œuvres de nos artistes 
vivants, toute la législation dé ce Musée. Toutefois, nous 
regrettons vivement que les ressources des Musées nationaux 
n'aient jamais permis, depuis quinze ans, de former au Luxem- 
bourg ce groupe d'œuvres, capable d'y représenter d'une ma- 
nière digne d'elles, et dans une galerie de quelque importance, 
les écoles d'Angleterre, de Belgique, de Suisse et de Hollande, 
avec lesquelles le public français fc'était familiarisé dès les 
Expositions universelles de 1855 et de 1867, et les écoles d'Alle- 
magne, d'Autriche, d'Italie et d'Espagne, dont l'Exposition 
universelle de 1878 vient do montrer les éclatants progrès. 

Quant aux œuvres des maîtres qui, durant cinquante ans 
avaient fait l'orgueil de "notre école français* et l'ornement 
sans égal du Musée du Luxembourg, le Louvre les a, les années 
dernières, réclamées à juste titre, et quelques grands artistes, 
morts plus récemment, vont les y suivre à bref délai. Nous 
aurions souhaité que certains noms, qui ont toujours fait 
défaut à la liî-te donnée ci-dessus, des peintres^et des sculpteurs, 
dont les ouvrages ont traversé le Luxembourg, tels que ceux 
de Pils, de Hamon, de Jules Dupré, etc., etc., ou de ceux qui y 
sont incomplètement représeiTtés, tels que Th. Rousseau, Diaz, 
J.-F. Millet, etc., pussent venir y combler les lacunes de notre 
école moderne, ne fût-ce que temporairement. Il y va d'un 
intérêt i)atriotique qui, nous l'espérons, ne peut manquer, 
^quelque jour, d'être généreusement compris et satisfait. 

Ph. de CHENNEVIÈRES. 

Nous nous associons au regret manifesté par nos prédé- 
cesseurs de ne pouvoir pas consacrer une salle du Musée du 
Luxembourg à des œuvres d'artistes étrangers. 

Quant à la limite de dix ans posée aux œuvres que conserve 
le Musée du Luxembourg, après la mort de leurs auteurs, 
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tradition non officielle, et qui a été souvent violée, comme on 
l'a reconnu plus haut, nous ne nous sommes pas fait un 
scrupule de la violer à notre tour. Ainsi nous avons donné 
au Louvre : Le soir, dont l'auteur, (îabriel-Charles Gleyre, est 
mort depuis moins de dix ans; et nous avons fait entrer dans 
nos salles^. La fontaine du mûrier, de Camille Roqueplan, 
mort en 1855. 

Pour augmenter les richesses et les sujets d'attraction du 
Musée du Luxembourj^', nous ne nous sommes pas contenté de 
faire un choix considérable parmi les tableaux et les statues 
acquis au Salon de 1879, par le Ministère des Beaux-Arts, qui 
nous a attribué aussi : La fée auœ perles, de Diaz ; nous 
avons demandé à d'autres ministères, où l'on a fait le meilleur 
accueil à nos désirs, plusieurs tableaux qui ornaient leurs 
apf)artements, tableaux signés par des peintres morts depuis 
moins de dix ans ou vivants encore. Ainsi se trouve augmenté 
le groupe qui au Musée du Luxembourg doit représenter l'art 
contemporain dans ses meilleures manifestations. 

Tableaux trouvés dans diveks ministères et acqui- 
sitions NOUVELLES. — Ghintrcuil, Au soir; Diaz/ La Fée 
aux perles (acquisition nouvelle); Diaz, Les Bohémiens; 
Diaz, L'amour désarmé; ilamon. Théâtre de Guignol; 
Pils, La Marseillaise; Rousseau Théodore, Bord de rihière; 
du môme, Effet d'orage; Françiis, Paysage ; Ziem, Venise. 

Acquisitions du Salon de 1879. — Tableaux. -^ 
MM. Bouguereau, La naissance d^' Vénus; Damoye, Le 
moulin de Merlimont; Demont, Vaoût dans le Nord; 
Duez, Saint-Cuthbert; Guillaumet, Laghouat; Hagborg, 
Grande marée dans la Manche; Jeannin, Charretée de 
fleurs; La Boulaye (de), Au sermon; Leclaire, Fleurs 
d'automne ; Mélingue (Lucien), Etienne Marcel; Pelouse, 
Un coin de Cernay en Janoier; Perret, Le viatique en 
Bourgogne; Salmson, Arrestation en Picardie; Vibert, 
Apothéose de T hier 8. 

Statues. — MM. Idrac, Mercur'e inventant :le caducée; 
Saint-Marceaux (de), Génie gardant le secret de la tombe; 
Schœnewerk, Au matin. 



De plus en plus en disproportion chaque année avec la pro-* 
duction artistique, le Musée du Luxembourg a dû, au début 
de 1881, se séparer d'un grand nombre d'œuvres longtemps re- 
marquées. Ces séparations, commandées par la nature même 
de notre Musée, nous ont permis de renouveler son aspect 
général par Ventrée ou la rentrée d'ouvrages dont voici Té- 
numération et la provenance : 

1^ Cinq tableaux et un buste en marbre, longtemps enlevés 
au Luxembourg, et qui empruntent à cette absence comme un 
vernis de nouveauté; 
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2o Dix toiles et nn marbre; choisis parmi les acquisitions 
faites au dernier Salon parle Ministère des Beaux-Arts; 

30 Deux grands paysages de M. Jules Dupré, ddnt le nom 
n'avait jamais figuré sur un catalogue du Musée, et où nous 
sommes heureux de Ty inscrire; 

40 Deux spécimens de Tœuvre innombrable de George* Michel 
(né en 1763, mort en 1843); réparation posthume faite, sans 
admiration aveugle, à ce pauvre enfant de Paris, à ce peintre 
spécial de Montmartre et de ses environs, talent méconnu, 
inconnu presque de son vivant, et cependant pinceau viril, 
étrange, depuis ses terrains jusqu'à ses ciels, et considéré au- 
jourd'hui comme le premier jalon durement planté sur la route 
suivie par les paysagistes anglais et français de TÉcole natu>- 
raliste; 

50 Un paysage de Paul Huet, tableau égaré depuis dix ans 
et retrouvé naguère. 

6*^ Une statue du jeune Lafrance, arrêté hier, par la mort, 
qui nous laisse de lui mieux que des espérances. 

Donnons plus de précision à ces richesses : 

Tableaux rentrés dans le Musée du Luxembourg. — 
Achenbach (Oswald), Le môle de Naples; Baudry, Saint 
Jean-Baptiste; Cabanel, La naissance de Vénus; Gabanel, 
La Nymphe enlecée; Courbet, Le Ruisseau du Puits-Noir; 
Huet (Paul), Sous bois; Laurens (Jean-Paul), Délioranee des 
emmurés de Carcassonne. (Cette œuvre, achetée en 1879 

Î^Qur le Luxembourg, fut transportée ailleurs pour y être deux 
ois copiée.) 

Acquisitions faites au Salon de 1880. — Tableaux. — 
Cazin, Ismaël; Constant (Benjamin), Les derniers rebelles; 
Gormon, Caïn; Dantan, Un coin d'atelier; Defaux, Le port 
de Pont'Aoen (Finistère); Goupil, Dernier jour de capti- 
vité de Afine Roland; Laurent- (Jules), Le rocher de vann 
(Kurdistan); Lavieille, Une nuit d'octobre sur le pont de 
la Corbienne (Orne); Lerolle, Duns la campagne ; Poin- 
telin, Soir de septembre ; Vuillefroy (de), Le retour du 
troupeau, — Aquarelles. — Herst, Solitude; Herst, Effet 
de brouillard. 

Acquisition^ nouvelles faites en dehors du Salon.— 
Dupré (Jules), Le matin; Dupré (Jules), Le soir; Michel 
(Georges)j Un moulin de Montmartre; Michel (Georges), 
Entrée d'un bois. 

Échanges i Avant l'orage, soleil couchant en mer, de 
M. Emile Breton, a pris la place d'un Soir d'hiver ^ du 
même aftiste. — L'embarquement de fleurs, de M. Jeannin, 
a remplacé sa Charretée de fleurs. 
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Sculpture. — Cliatrousse, La Lecture, statue; Clésinger, 
Buste de Jeune femme; Feugère-des-Forts, Abel, statue; 
Lafranoe, Saint Jean-Baptiste, statue. 

Dons faits au Musée du Luxembourg. — Par M»e veuve 
Paul de Musset, Portr ait de Paul de Musset, par Ricard. — 
Par M. Barbet de Jouy, administrateur des Musées nationaux. 
Le ballon captif à la place du Carrousel et une Vue du 
Pont-Neuf prise des fenêtres du Louore, aquarelles de 
Jacquemart. 

Acquisitions faites au Salon de 1881. — Tableaux. — 
Henner, Saint-Jérôme; Grandsire, le Canal du Tréport ; 
Flameng (Marie-Auguste), le Batec^u de pêche à Dieppe; 
Damcron, la Cabane de bâcherons xlans la vallée des Vaux 
de Cernay, — Sculpture. — Allar, la Mortd'Alceste; Vaudct, 
Ajà^œ. > 

Échange. — VAoùt dans le Nord, de M. Demont, a fait 
place à la Lande, du môme auteur. 

Don fait au Musée. — Par M»ne veuve Gogniet et M. Don- 
nât, le Portrait de Léon Cogniet. 

Acquisitions faites en dehors du Salon. — Peinture. 
— Le Portrait de Ricard, par lui-mômo. — Sculpture. — 
UElépic, statue marbre, par feu Caillé; le Buste de Marc— 
chai, ancien maire de Metz, par G. Pôtrè. 

ÉTïENNp ARAGO. 
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nouvelle édition, revue, corrigée et augmentée de nouveaux ta- 
bleaux. — Paris, de rimprimeric de Pierre-Alexandre Le Prieur, 
imprimeur du Roy, rue Saint-Jacques, à l'Olivier. —1768. — In-12, 
48 pages, sans compter Tavertissement de 4 pages ; 110 numéros, 
non compris les 21 tableaux de la galerie de Rubens. 

(î. — Catalogue des tableaux du Cabinet du Roy, au Luxembourg; 
nouvelle édition , revue, corrigée et augmentée de nouveaux ta- 
bleaux. — A Paris, de Timprimerie de Clousier, rue Saint-Jacques. 
— M. DGC. LXXIX. — ^Avec permission. — In-12 de 48 pages, 110 nu- 
méros. 

7. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant la 
galerie du palais du Sénat, rétablie par ordre du Sénat conserva- 
teur. Elle comprend : la galerie de Rubens; lé petit cloître des 
cbartreux, de Le Sueur; les ports de France, par Vernet, avec la 
suite par le cit. Hue. — Prix , 75 cent. — A Paris, dp Timprimerie 
de P. DidolTaîné, imprimeur du Sénat,' aux galeries du Louvre. 

' An XL — M. DCCC. IIL — Iii-12, 62 pages, 109 numéros. 

8. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant la 

galerie du Sénat conservateur, rétablie par ses ordres 

An XII. —M. DCCC. IV.— In-12 de 71 pages, 117 numéros. (Le 
numérotage estenlièremenlchangé. — Il existe deux tirages : dans 
le premier, les pages 29 et 30 sont blanches, et ne renferment pas, 
comme dans le second, la description du tableau allégorique con- 
sacré à lamémoirc de Le Sueur.) 

9. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant la 
galerie du Sénat conservateur, rétablie par ses ordres. Elle com- 
prend : la galerie de Rubens; le petit cloître des cbartreux, de 
Le Sueur; les ports de France, par Vernet, avec la &uite par 
M. Hue. — Prix, 75 cent. — Au profit de rétablissement. — A Paris, 
de rimprimeriede P. Didot l'aîné, imprimeur du Sénat, rue du 
Pont-de-Lodi. — M. DCCC. VI.— In-12 de 71 pages, 120 nu- 
méros. 

10. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant la 
galerie du Sénat conservateur, rétablie par ses ordres. Elle com- 
prend : la galerie de Rubens ; le petit cloître des chartreux, de 
Le Sueur; les ports de France, par Vernet, avec la suite, par 
M. Hue. — Prix, 75 cent. — Au profit de rétablissement. — A Paris, 
de rimprimerie de P. Didot Taîné, imprimeur du Sénat, çue du 
Pont-de-Lodi.— M. DCCC. XL —In-12 de 72 pages, 121 nu- 
méros. 

11. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant les 
galeries du palais de la Chambre des pairs de France. Elle com- 
prend : la galerie de Rubens; le petit cloître de» chartreux, de 
Le Sueur; les ports de France ^^ par Vernet avec la suite, par 
M. Htie, etc.— l»rix, 75 ccdu— Au profil deréiawissemeut.— A 
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Paris, de l'imprimerie de P. Didot Tainé, imprimeur delà Chambre 
des pairs de France, rue du Pout-de-Lodi, n" 6, — 1814*^-In-i2 
de 72 pages, 121 numéros. (Cette notfce est pareille à la précé- 
dente, mais porte Técusson^iux trois fleurs de lis.) 

12. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant la 
galerie de la Chambre des pairs. Elle comprend la galerie de 
Rubens; le petit cloltre-des charlreux, de Le Sueur; les ports de 
France, par Vernet, avec la suite par M. Hue. — Prix, 1 f r. — 
Au profit de rétablissement. — Paris, de rimprimerie de P. Didot 
Taîné, imprimeur du roi, rue du Pont-de-Lodi, n* 6. — 1815.— 
In-12, 75 pages, -101 numéros, y compris les sculptures. 

13. — Explication des tableaux, statues, bustes, etc., composant 
la galerie de la Chambre des pairs; Elle comprend la galerie de 
Bubens; le petit cloître des chartreux, de Le Sueur; le^ ports de 
France, par Vernet, avec la suite par M. Hue. — Prix, 1 fr. — 
Au profit de rétablissement. — A Paris, de rimprimerie de P. Didot 
Taîné, imprimeur du Roi, rue du Pont-de-Lodi, n'' 6. — 1816.— 
In-12 de 74 pages, 130 numéros. 

14. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de 
rÉcoIe moderne de France, exposée le 24 avril 1818 dans le Musée 
royal du Luxembourg, destiné aux artistes vivants. — Prix, 
1 fr. — Au profit de rétablissement. — A Paris, de rimprimerie 
de P. Didot Talné, chevalier de Tordre royal de Saint-Michel, 
imprimeur du Roi. — 4818. — In-12 de 88 pages, 112 numéros, 
(Les numéros 73 à 89 sont encore des tabieaux anciens.) 

15. — Même titre et mèmtt année, mais avec un faux-titre différent* 
Celui delà notice précédente porte : Galerie royale du Luxembourg; 
celui-ci: Musée royal du Luxembourg, dénomination conservée 
dans les notices suivantes. — In-12 de 87 pages, 115 numéros. (Les 
tableaux anciens occupent les numéros 75 à 91.) 

16. — Môme titre. — 1819. — In-12 de 87 pages, 115 numéros. 

17. — Même litre; — 1820. — In-12 de 82 pages, 97 numéro»» 
(C'est le premier livret où disparaissent les tableaux anciens.) 

18. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de 
rÉcole moderne de France, exposés le 25 août 1822 dans le Musée 
royal du Luxembourg, destiné aux artistes vivants. — Prix, 1 fr. 
— Au profit de rétablissement. — A Paris, de rimprimerie de 
J. Didot Taîné, rue du Pont-de-Lodi, n»^6. — 1822.— In-12 de 
86 pages, 127 numéros. 

19. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de l'École 
moderne de France, exposés le 25 mai 1823 dans le Musée royal 
du Luxembourg, destiné aux artistes vivants. — Prix, 1 fr. — 
Au profit de l'établissement. — A Paris, de l'imprimerie de J. Didot 
l'allié, rue du PoRt-de-Lodi, n*» 6, — 1823, — In-12 de 84 pages, 
140 numéros. 
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20. *- Explication desouvrages de peinture et de sculpture de rÊcole 
moderne de France, exposés depuis le 25 mai 1823 dans le Musée 
royal du Luxembourg, destiné aux artistes vivants. — Prix, i fr« 
•^ Au profit de rétablissement. — A Paris, imprimerie de J. Didot 
aîné, rue du Pont-de-Lodi, n» 6.— 1824. — In-12 de 84 page?, 
140 numéros. 

21. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de l^École 
moderne de France, exposés depuis le 1^' mars 1825 dans le Musée 
royal du Luxembourg, destiné aux artistes vivants. — Prix , 1 fr* 
— A Paris, imprimerie de J. Didot aine, rue du Pont-de-Lodi» 
n' 6. — 1825. — In-12 de 87 pages, 157 numéros. (On fit dans la 
même année une nouvelle édition de cette notice, avec le même 
titre, quoique différente de la première. Cette deuxième édition a 
78 pages et 158 numéros.) 

22. — Même titre. — 1827. — In-12 de 75 pages et 160 numéros. 

23. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de rÉcole 
royale de France dans le Musée royal du Luxembourg, destiné aux 
artistes vivants. — Prix, à fr. — Paris, imprimerie de Jules 
Didot Taîné, rue du Pont-de-Lodi, n» 6. — Juin 1828. — In-12 
de 72 pages et 148 numéros (en comptant le dernier ouvrage non 
numéroté). 

24. — Môme titre avec la date. — 1er novembre 1828. — In-12 de 
78 pages et 147 numéros. 

25. — Môme titre. — 1er novembre 1829. — In-12 de 75 pages 
et 145 numéros. 

26. — Môme titre. — 1er mai 1830. — In-12 de 75 pages et 148 
numéros. " 

27. — Explication des ouvrages de peinture et de sculpture de TÉcole 
moderne de France, exposés dans le Musée royal du Luxembourg, 
destiné aux artistes vivants. — Prix, 1 fr. — Paris, Vinchon fils, 
et successeur de M""« veuve Ballard, imprimeur des Musées royaux, 
rue J.-J. -Rousseau, n» 8. —Mai 1831,— In-12 de 64 pages, 
134 numéros. — C'est le premier livret sur le titre duquel apparaît 
en fleuron la charte de 1830. 

>28. — Môme titre. — Octobre 1831. — In-12 de 66 pages et 158 
numéros (nouvelle édition). — C'est le premier livret dans lequel 
on ait ajouté, à la suite de chaque ouvrage, Tannée du salon où il 
a été exposé. 
29 — Môme titre, — t833. — Ia-12 de 72 pages et 180 numéros. 

30. — Môme titre. — 1834. — In-12 de 68 pages et 170 numéros. 

31. — Môme titre. •— 1836. •- In-12 de 70 pages et 173 numéros. 

32. — Môme titre. — 1836. — ïn-12 de 72 pages et 175 'numéros. 

33. — Môme titre. — 1839. — în-12 de 75 pages, 175 numéros et 
un supplément de 176 à 182. 
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dA* — Même titre,— 18^0.— In-8» de 48 pages et 176 numéros.— 
G*esl la première notice où la ciiarte de 1830 disparaît du titre ; 
elle commence la série de celles tirées in-S*", en beaux caractères et 
sur beau papier. Depuis cette époque il n*y a plus , à proprement 
parler, de nouvelles éditions, mais des tirages successifs avec des 
suppléments. 

55. — Même litre. — 1840. — In-8' de 48 pages et 176 numéros; 
' plus, un supplément de 6 pages, comprenant les n"*' 177 à 195. 

86. — Même titre. — 1844. — In-8*» de 56 pages, 176 numéros, et 
un supplément de 177 à 205. 

87, — Même litre. — 1845. -^ In-8* identique au précédent. 

58. — Même titre. — 1851. — 64 pages, 207 numéros, avec un 
supplément comprenant les n**' 193 à 207, et une table alphabé- 
tique des artistes dont les ouvrages sont exposés. 

89. — Notice des peintures, sculptures , gravures et lithographies de 
l'École moderne de France, exposées dans les galeries du Musée 
national du Luxembourg , par Frédéric Villot, conservateur de la 
peinture. — Prix, 1 fr. — Paris, Vinchon, imprimeur des Musées 
nationaux, rue J.-J. -Rousseau, 8. — Avril 1852. — In-i2. — Lettre 
au directeur général, avertissement, introduction, ou Histoire abré- 
gée des dilTércntes expositions qui ont eu lieu au Luxembourg; 
bibliographie des notices précédentes, con\prenant xxîv pages, 
68 pages pour la description des objets et la table. -^ 285 numéros. 

— Il a été fait plusieurs tirages de cette édition. 

40* — Notice des peintures, sculptures, gravures et lithognTphies 
ûe l'École moderne de France, exposées dans les galeries du Musée 
impérial du Luxembourg, par Frédéric Villot, conservateur de la 
peinture. — Prix, i fr. — Paris, Charles de Mourgues frères, 
imprimeurs des Musées impériaux, rue J.-J.-Rousseau, 8. — 1855. 

— In-12 de 108 pages. 

41* — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'École moderne 
de France, exposés dans les galeries du Musée impérial du Luxem- 
bourg, par Frédéric Villot, «conservateur des peintures. — 3« édition. 

— Paris, Charles de Mourgues frères, imprimeurs des Musées 
impériaux, rue J!-J. -Rousseau, 8. — 1863. — In-12. — Lettre 
au directeur général ; bibliographie des notices précédentes ; dé- 
coration de la galerie et des salles du Musée du Luxembourg, 
comprenant xviii pages, et 52 pages; 240 numéros. 

42. — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'École moderne 
de France, expo>ésxlans les galeries du Musée impérial du Luxem- 
bourg. — Prix : 75 centimes. — Paris, Charles de Mourgues frères, 
imprimeurs des Musées impériaux, rue J.-J.-Rousseau, 8. — 1868. — 
In-12. — Lettre à M. le comte de Nieuwerkerke, surintendant des 
Beaux- Arts, par Ph. de Chennevières, conservateur -adjoint /des 
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Musées impériaux, chargé du Musée du Luxembourg el des expo- 
sitions d'arl; bibliograpliie des notices précédentes; décoration d«î 
la galerie et des salles du Musée du Luxembourg, comprenant 
XX pages, el pour la description désœuvrés et la table alphabétique 
des artistes, 52 pages; 240 numéros.— A la suite du Salon de 1864, 
un premier sujiplément a.élé ajouté, du no 241 au n» 278 (pages 
63-60);— à h suite du Salon de 1865, dans les tirages de 1866 el 
1867, second supplément, du n* 279 au n» 306 (pages 61-67). 

43. — Même titre. — 1868. — In-12 , de xx et 60 pages. -~ 
S04 numéros (numérotage nouveau). Les tirages de 1870 et 187J 
sont exactement conformes ù cette édition de 1868. 

44. — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'école mo- 
derne exposés dans les galeries du Musée national du Luxembourg. 

— Prix 1 franc. — Paris, Charles de Mourgues frères, impri- 
meurs des Musées nationaux, rue Jean-Jacques-Rousseau , 58. — 
1872. — In-12. — Introduction par Ph. de Chennevières, con- 
servateur du Musée du Luxembourg; bibliographie des notices 

, précédentes; décoration de la galerie el des sajles du Musée du 
Luxembourg, comprenant xxii pages et pour la description des 
œuvres et la table al|)habétiquc des artistes, 82 pages; 361 nu- 
méros. — Un supplément du n* Sdi au n» 388 (pages i-x) 
ajouté en 1873 indique des suppressions temporaires; — un, 
autre supplément du n* 361 au n" 395 (pages i-x) a été ajouté 
en 1874. 

45. — Notice des peintures, sculptures et dessins de Técole mo- 
derne,exposés dans les galeries du Muséenational du Luxembourg. 

— Prii : 75 cent. — Paris, Charles de Mourgues frères, imnri- 
meurs des Musées nationaux, rue J.-J. Rousseau, 68. — 1875. 
In-12. — Leltre au Directeur des Musées nationaux par M. P. 
Dubois, conservateur suppléant du Musée du Luxembourg. — 
Introduction par Ph. de Chennevières, conservateur du Musée. — 
Bibliographie des notices de peintures et sculptures exposées au 
Musée du Luxembourg depuis 1750 jusqu'en 1874.— Décoration 
de la galerie et des salles du Mus(5e du Luxembourg, pagos 1-23. 

— Énuméralion et description des œuvres et table alphabétique 
des articles, pages 25-110. — 367 numéros. 

46. — Un supplément, du n'^ 368 au n*» 398 (pages 113 à 122), 
indique, dans le tirage de 1876,- les ouvrages enlevés, à titre 
teniporaire, du Mu?ée et ceux qui viennent alors d'y être intro- 
duits. — Nouveau tirage de la même notice en 1877, où le 
supplément seul est modifié, à partir du n» 382 et accru jusqu'au 
n* 420 (123 pages). — Nouveau tirage de la même notice et du 
supplément, portant sur la couverture la date de 1878. 

47. — Notice des peintures, sculptures et dessins de l'école mo- 
derne, exposés dans les galeries du Musée national du Luxembourg. 

— Lettre au Directeur des Musées nationaux, par M. P* DuboiSf 
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conservateur suppfêant au Musée du Luxembourg. — Inlroduc> 
lion par Ph. de Ciiennevières , conseryaleur du Musée du 
Luxembourg. — Décoration du Musée et des salles du Musée du 
Luxembourg. — Tapisseries des Manufactures nationales des 
Gobelltis et de Beauvais. — Vase» de la Manufacture nationale de 
Sèvres. — Table alphabétique des artistes dont les ouvrages sont 
exposés au Musée national du Luxembourg. (1879.) 

A8. — Lettre à TAdministrateur des Musées nationaux, par 
M. Etienne Arago, conservateur du Musée du Luxembourg. — 
Introduction par Ph. de Chennevières, ancien conservateur du 
Musée. — Énumération des tableaux et statues acquis par lu 
Ministère des Beaux-Arts au Salon de 1879. — Énumération des 
tableaux d'artiste^ mort^ depuis peu d*années, qui n'avaient pas 
encore pris place dans le Musétj du Luxembourg. (1880.) 

49. — IVotice des peintures, sculptures et dessins de l'école 
moderne, exposés dans les galeries du Musée national du 
Luxembourg. — Lettre à l'Administrateur des Musées na- 
tionaux, par M. Etienne Arago, conservateur du Musée du 
Luxembourg. — Introduction parPh. de Chennevières, an- 
cien conservateur du Musée, renfermant un aperçu. des tra- 
vaux de. Villot et des ordonnances concernant le Musée. — 
Enumération des tableaux rentrés au Musée du Luxembourg 
après une absence de plusieurs années. — Enumération des 
acquisitions faites au Salon de 1880 par le Ministère des 
Beaux-Arts. — Énumération de'^ acquisitions nouvelles 
faites en dehors du Salon. — Dons faits au Musée du 
Luxembourg. (1881.) 
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GRANDE GALERIE. 
PCAPOND. 



Le ubieau q«i occupe le centre du plafood de la crande 
galerie represenie le le»er de l'Aurore; il a été peininar 
-Antoine-François Callei, né à Paris en 1741, grandorix'^l^ 
Rome en 1764, membre de rancieiine Académie roîS « dp ' 
peinture en 1780, mort à Paris le S octobre 1823. 

L'Aurore, dans un char attelé de chevaux ailés, vipnt 
annoncer e d.eu du soleil; les vents légers la suS 
en versaolla rosée du matin. La Nuit fuit-levaut leOanibea» 
du Jour eu replianison voile, oà se cachent les Songes g-î 
enfanU; un d'entre eux répand ses pavots. ' 

Les autres tableaux, au nombre de douze, qui sont dI> 
ces dans la partie supérieure de la voùie. ivaiii et aorfe 
le Ubieaudu milieu, représententdes figures allé^oriS 
ayant pour attributs les douze signes du Zodia.n.lK** 
bleaux sont de Jacques Jonlaens, peintre fla-nand. éiélê 
de Rubcns, ne à Anvers en 1««3, mort en 1678. 

Prbmibb tablbàd bn bntrant : le signe de la Bnlan,. 
(Septembre). -Voe femme, couronnérde fr.lif fc 
dune main une corne d'abondance remplie de raisins 2Î 
indique le mois des vendanges; de lauire, elle lUn Li 
balance, qui désigne qu'à celle époque l'éq.iinoxe d'au 
tomne ramené l'égalité des jours ei des nulis. 

Oboiièiib TABiBAo : U Scorpion (Octobre). -. Biceh» 
nale ou fête de Bacchus. Un jeune saiyre porte sur se's 
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épaules le vieux Silène pris de vin el icnaiu une grappe 
de raisin; ils sont tous deux couronnes de pampres. Une 
bacchanle les suit en jouanl du tambour de Jiasque. La 
bacchanale désigné que dafis ce mois les vi$i[nerons se 
réjouissenl el se délassent de leurs travaux en goûtant les 
nouveaux fruits de la vendange. Le scorpion, que l'on voit 
dans la bordure, fait allusion à la malignité des maladies 
causées par Tes vents humides, chargés de vapeurs dange- 
reuses, qui se font sentir alors. 

TroisiIshe tablkau : le Sagittaire (Novembre). — Le 
centaure Nessus enlève Déjanire, femme d*Hercule, et 
traverse le fleuve Évène. Le centaure, armé de flèches, 
indique que ce mois, où la, terre est couverte de frimas, 
est favorable à la chasse. 

Quatrième tableau : le Capricorne {Décembre). — La 
nj^mnhe Adrastéa irait la chèvre Amaltée, pour donner du 
lait a Jupiter enfant. On le voit près d'elle; il tient une 
coupe. La chèvre semble faire allusion au soleil qui, dans 
ce mois, parait toujours monter, ainsi que la chèvre sau- 
vage qui se plait à gravir les rochers escarpés. 

Cinquième tableau : le Verseau (Janvier). — Un jeune , 
homme, du milieu des nuagr's , verse sur la terre des tor- 
rents d'eau; il désigne la saison des pluies. 

SixifeMB tableau : les Poiséons (Février), — Ténus 
Anadyomène et TAniour armé de son arc, portés par des 
dauphins, se promènent sur lès eaux que les vents agitent 
avec violence. Vénus et son fils sont occupés à retenir les 
légères draperies qui les couvrent. L'agitation de la mer 
et les poissons indiquent que ce mois est celui des grands 
vents et de la pèche. 

Septième tableau île Délier [Mars]. — Mois où les 
arbres et les plantes bourgeonnent. — Mars, armé de pied 
en cap, tenant ji'une main son épce, de l'autre secouant 
le flambeau de la guerre, descend du haut des rochers; un 
^berger est près de lui qui joue de la cithare; un bélier le 
suit. Mars indu|ne que ce mois est celui où tes armées se 
mettent en campagne; le berger et le bélier* que le retour 
da printemps fait sortir les troupeaux des bergeries. 

HuiTifeHB TABLEAU : le Taureau (/Ivri/).— Jupiter sou 
la forme d'un taureau, la tète couronnée dé fleurs, enlève 
la nymphe Europe. Le taureau marque la force que le soleil 
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acquiert iJaDS ce mois, et dont la chaleur fait fleurir les 
arbres et les plantes; premières espérances que donnent 
les travaux rustiques, dont le taureau est le symbole. 

Nbuviëmb tableau : les Gémeaux (Mai) — Deux «nfants 
conduisent un char; Vénus y est debout; son voile flotte 
au gré des zophirs; l'Amour, tenant une flèche, s'appuie 
sur sa mère; un des enfants attelés au char répand sur la 
terre des fleurs, charmes de celte belle saison.X'Amour et 
Vénus indiquent que, dans cette saison, toute la nature leur 
est soumise; les deux enfants représentent Castor et Pollux 
qui, suivant la fable, furent changés en la constellation dite 
les Gémeaux. Lorsque le soleil entre dans ce signe, ia 
chaleur redouble , les jours augmentent et Therbe des 
prairies prend tout son accroissement. 

Dixième tableau: l'Ècrevisse [Juin), — Phaéton, à 
qui le dieudu jour avait confié son char, s'étant trop appro- 
ché de la terre, la brûlait et y causait de terribles ravages; 
Jupiter, pour y mettre fin, le foudroya et le précipita dans 
TEridan. On le voit ici au moment de sa chute. Parvenu au 
plus haut point de sa course, le soleil entre dans le signe 
de rÉcrevisse, et semble comme elle aller à reculons. Dans 
ce mois; les moissons mûries commencent à ^e faire. 

Onzième tableau : le Lion {Juillet). — Hercule, vain- 
queur du lion de Némée, dont il porte la dépouille, se 
repose sur sa massue, il tient dans sa main les pommes du 
jardin de$ Hespérides, dont il a fait la conquête; près de 
lui est un jeune homme assis qui tient une gerbe de blé. Le 
lion et la force sont Temblème de la chaleur. Chez les 
anciens, le lion, habitant les cliinats brûlants, était consa- 
cré à Vulcain, dieu du feu. Le jeune homme tenant une 
gerbe de blé indique que les moissons sont achevées. 

Douzième tableau : la Vierge (Août). — Cérès, la tête 
couronnée d*épis, tenant d'une main une faucille et de 
l'autre une gerbe de blé, est assise sur son char traîné par 
des serpents; le jeune Triptoléme, inventeur de la charrue, 
est à ses côtés; il tient le flambeau dont Cérès s'éclairait 
pendant la nuit pour chercher Proserpine, sa fille, que 
Pluton lui avait enlevée. Cérès, déesse des moissons, biea* 
faitrice de la terre, après y avoir répandu tous ses dons et 
avoir ainsi rempli le cercle de Tannée» remonte vers 
roiympe. 



^xvill DÉCORATION. 

Les ornemenls qui décorent le plafond ont été exécu- 
tés d'après les dessins de M. de Gisors, archiiecte du 
Palais du Luxembourg, mort en 1866. 



SALLES 

8IT0ÉB8 à l'extrémité DB LA TBRRAS8B. 

f 

Cessai les furent construites sur une partie de Templa* 
eement de rancienne galerie de Kubens. Elles furent en- 
suite occupées par la collection des ports de France de 
Joseph Vernet et de Hue. 

PLAFOND. 

Ce tableau, peint de 1800 à 1804 par Jean-Simon Ber« 
thélemy, né à Laon en 1743, grand prix de Home en 1767, 
membre de l'Académie royale de peinture en 1781|et mort 
à Paris le l^*^ mars 1811, représente : 

Le Génie victorieux de la France, appuyé sur un fais- 
ceau, symbole de la force et de Tunion, révélant à Glio, 
musc de l'histoire, la gloire des Français et le retour de 
l'ordre. Il tient dans une main, qu ii élève, la figure de la 
Victoire, et de l'autre une branche d'olivier. 

A la clarté de son (lambeau, la Philosophie, assise sur un 
nuage, accompagnée de la Justice ei de la Félicité publique, 
pose sur sa tête, d'un air de satisfaction, le cercle de l'im- 
mortalité. Tandis que Glio grave sur un bouclier de bronze 
les hauts faits des Français, qu'Euterpe les chante en s'ac- 
compagnant dé sa lyre, que Caliope célèbre par ses vers 
héroïques les vertus et le courage des citoyens qui ont il- 
lustré la patrie, la Renommée, planant dans les airs, les 
Eublie à l'univers. Auprès de riiistoire on remarque les 
ustcs de J. Vernet et de J.-J. Rousseau. — Cette peinture 
est signée : Berthélemy, aa VIII et an XII. 



DéCOBATlON. x.MX 

Dans la voussure de ce plafond, décoré d'après Tes de»- 
^ins de Chalgrin, alors arcliitecte du Sénat, goiii i|iialre 
bas-reliefs dont Barthélémy donna les sujets. 11^ om (*lé 
peints par Pierre- François Lesueur, né à Paris eu 1757, 

Le premier représente T Agriculture : 

Ciiicinnalus est occupé à labourer son champ au momrni au \g Sé- 
pale du Sénat de Rome lui annonce sa nomination au couifulaL. 

Le deuxième, Flnstruciion publique : 

Socrate, Platon et les autres philosophes d'Athènei eiptlqttei^ti 
leurs disciples les éléments des sciences. 

Le troisième, le Fruit des victoires : 

Marcelius, général des Romains, après s*étre rendu msiiire de Sjn~ 
ense, fait enlever de cette ville les monuments des sciences et de£ arts 
pour les faire servir à Tinstruction et à la gloire de sa pairif:, 

^ Le quatrième, le Commerce et l'Industrie : 

Neptune et Minerve, suivis de TAbondance, déposent sur un autel 
rolivier de la paix, et Mercure encourage et fait fleurir 1(* commerça 
en fournissant aux citoyens laborieux les matières qu'ili mËltenl en 
œuvre sous les yeux de la déesse de Tindustrie. 



r 



EXPLICATION DES ABRÉV1AT10>à 

IMPLOTÉBS DAIfS CBTTB NOTICB, . 



H. 


— Hauteur. 


L. 


— Largeur. 


Fig. 


— Ffgure. 


6r. nat. 


— Grandeur naturelle 


Dei»i-nat. 


— Demi-nature. 


Pet. uat. 


— Petite nature. 



Plus gr. que nat. — Plus grande que nature. 

Nota. Presque tous les tableaux étant peints snr toile, on n'a 
déslg:iié la matière que dans le cas où les peintures seraient exé- 
cutées sar boU. 



MUSÉE DU LUXEMBOURG. 



PEINTUHE 



AGIIAUD (Jean-Alexis), né à Voreppe {Isère). 

1. La cascade du ravin de Cernay- la-Ville. * 

H. 0,82. — L. 1,00. 

(Salon do îâGB.) 

» 

AGHEIVBAGII (Oswald), né à Dusscldorf. 

2. Le Môle de Naples. 

H. 1.08. — L. f .72. 

AMAIIRY-DUVAL (Eugène-Emmanuel), né à Paru élève 
d* Ingres; chevalier de la Légion d'honneur en i84o , of- 
ficier en 1865. 

3. Étude d'enfant. 

H. 1,28. — L. 0.85. — Fig. gr. nat. 

(Salon ds lBe4,) 

ANASTASI (Auguste), né à Paris , élève de P. Detarochê 
et de Corot; chevalier de la Légion d'honneur en iS^S^ 

4. Terrasse de la Villa Pamphili (Rome); au fond le 
dôme de Saint-Pierre. 

H. 0.52. — L. 1,00. 

(Salon de 1864.) 



• •'•«« • • ••* 

APPIAN (Adolphk), né à Lyon, élève de MM. Corot et Dau~ 
bigny. 

5. Environs de Monaco. 

H. 0,71. — L. 1,30. 

(Salon de 1873.) 

BARON (HenriCharles-Antoink) , né à Besançon (Doubs), 
élève de M. Gigoux; chevalier de la Légion d'honneur 
en 1859. 



6. Les vendanges en RoTAa^ne. 

U. 0,56 — L. 0.66.— Fig.de 0.20. 



(Salon de 1855.) 



BARRIAS (Félix-Josbph), né à Paris, élève de M. !• 
Vogniet; grand prix de Home {Histoire) en 1844, cheva- 
lier de la Légion d'honneur en 1859. 

7. Les exilés de Tibère. 

Tibère, retiré à Caprée, se livrait à toutes sortes de tur- 
pitudes. Il ne se passait pas un seul jour, sans en exœpter 
les jonrs de fôtes, qui ne fût marqué par des supplices. Il 
enveloppait dans la même condamnation les femmes et les 
enfants des accusés. On les transportait dans des Iles où le 
feu et l'eau leur étaient interdits. (Scétonb, Vie des 
Césars.) 

H. 2,53. — L. 4,10. — Fîg. gr. nat. 

(Salon de 1859.) 

BAUDRY (PAUL-JACQUES-AiMÉ),.n^ à La Roche-sur-Yon 
{Vendée) y élève de Sur loris et de Drolling; grand prix de 
Rome (Histoire) en 18o0, clievalier de la Légion d honneur 
en 1861, officier en 1869, commandeur en 1875, membte 
de l'Institut en 1870. 

8. La Fortune et le jeune Enfant. 



La Fortune passa, l'éveilla doucement. 

Lui (lisant: Mon mignon, je vous sauve la vie; 

Soyez une autre fois plus sage, je vous prie. 

(La Font ai If b.) 

II. 1.94. — L. 1,48. — FIg. gr. nat. 

(Salon de 1857.) 
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9. Saint Jean-Baptiste.. -' 

H. 0,85. — L. 0.95. — Fig, demi-nai. 

BEAURIONT (Charles-Edouard de), n<^ à lannton {Côtei* 
du-JSordu élèm de Boisselier; chevalier de laLégion d hofi" 
neur en 1877. 

10. La part du capitaine. 

II. 0.61. — L. 0,96. — Fig. 0,35. 

(Salon de 1868.) 

BELLANGER (Camille- Félix), né à Paris, élève de 
MM, Cabanel et Bouguereau. 

11. AbeK 

H.1.00.-L.2,n.-Fig.gr.nat. ^^^^^^ ^^ ,,,,^^ 

BELLEL (Jean-Joseph) , né à Paris , élève de M. Justin 
Ouvrié; chevalier de la Légion d'honneur en 1860. 

12. Solitude; paysage composé. 

H. 1.04. -L. 1.50. (Salon de 1863.) 

BENOUVILLE (Jean -^Achille), né à Paris, élève de Pi- 
cot; grand prix de Rome (Paysage) en 1845, chevalier de 
la Légion d'honneur en 1863. 

13. Château de Lugagnan ," dans la vallée d'Argelés 

(Hautes-Pyrénées). 

^ H Ml. -L. 2.11. ^ (Salon de 1873.) 

BERCHÉRE (Narcisse), né à Étampes (Seine-et-Oise) , 
élève de Renoux et de Remond ; chevalier de la Legton 
d'honneur en iSlO. 

14. Crépuscule (Nubie Inférieure). 

H. 1.00. -L. 1.43. (Salon de 1864.) 



4 PEINTURE. 

BERNIER (Camille) , né à Calmar (Alsace) , élève de 
M. L. Fleury, chevalier de la Légion d'honneur en 1872. 

15. Janvier (Bretagne). 

H. 1.04. — L. 1,74. 

(SalOD d« 1872.) 

BERTRAND (James), né à Lyon, élève de M. Périn, che- 
valier de la Légion d'honneur en 1876. 

16. Mort de Virginie. 

H.^0,84. — L. 1,86.^— Fig. gr. nat. 

(Salon de 1869.) 

BIARD (François), né à Lyon (Rhône), élève de Revoil^ 
chevalier de la Légion d'honneur en 1838. 

17. Du Couëdic recevant les adieux de son. équipage. 

Dans la journée du 7 octobre 1779, un engagement eut 
lieu entre la frégate française la Surveillante et la frégate 
anglaise le Québec, Le coinbal dura 'quatorze heures, et fUt 
des plus meurtriers. Du Gouêdic, déjà blessé deux fois, se 
dispo^iit à (^abordage, quand une tmisième blessure le ren- 
versa. Quelques moments après, le Québec prit feu et sautar 
couvrant de ses débris enflammés le pont de la SurveillanU e 
et Ton parvint avec peine à sauver quelques Anglais. 

Démâtée de ses trois mâts, la fr^ate française fut remor- 
quée dans la baie de Camaret. La nouvelle de son arrivée 
étant parvenue à Brest, MM d'Orvillie>s et Duchaffaut se 
rendirent à bard pour honorer le ^vaillant officier qui avait 
si glorieusement défendu son pavillon. Ils Grent remorquer à 
Brest le bâtiment, et donnèrent Ordre qu'on transportât Du 
Couëdic à terre. ^ 

Au moment ''à i! parut sur le. pont de la frégate qu'il ne 
devait plus revoir, les officiers et matelote lui exprimèrent 
leur reconnaissance pour la gloire qu*il leur avait acquise* 

Du Coaêdic mourut des suites de ses blessures le 7 janvier 
47 0, (ËJÎtrail de la Biographie des marins célèbres .) 

H. 1.28. ^ L. l.«4 ^ Fig. 0.50. 

(Salon de 1841) 
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BILLET (Pierre), né à Cantin (Nord), élève de M. J. Bre- 
ton, 

18. L'heure de la Marée; côte de Normandie. 

H. 1,22. — L. 1,69. — Fig. de 0,58. 

' (Salon de 1872.y 

BLANC (Paul-Joseph), né à Montmartre (Paris], grand 
prix de Rome (Histoire) en 1867 ; chevalier de la Légion 
d^honneur en 1878. 



19. Persée. 

H. 3.02. — L. 1,74. — Fig. gr. natT 



(Salon de 1870.) 



BODMER (Karl), né à Zurich (Suisse), clievalier de la 
Légion d honneur en 1876* 

20. Intérieur de forêt pendant Thivt^r. 

H. 0.82. — L. 1,01. 

(Salon de 1850.) 

BONHEUR (M"« RosA), née à Bordeaux (Gironde), élève 
de son père, Raymond Bonlieur; décorée de ta Légion 
d'honnsur en 1865. 

21. Labourage nivernais; le sombrage. 

H. 1,32. -- L. 2,60. — Fig. de 0,27. 

I (Salon de 1849.) 

BONNAT (Léon), w? à Briyanne (Basses-Pyrénées), élève 
de Léan Cogniet; chevalier de la Légion d honneur en 
1867, officier en i874, membre de l Institut en 1881. 

21 bis. Portrait de M. Léon Cogniet. 

H. 1,24. — L. 1,07. 
Donné par l'auteur et par M""' vouve Cogniet. (Salon dp lôSl "i 

BOUGUEKEAU (Adolphe-William), né à la Roohelie 
[Churevt^ -Infériemr], élève de Picot; grand prix de 
home [llistinre) en 1830, chevalier de la Légion tl honneur 
en 1859, officier en 1876, membre de l'Institut en 1»76. 



6 PEINTURE. 

22. Triomphe du Martyr. 

. . • • • Le corps de sainle Cécile apporté/daiis les Catacombes, 

M. 3,44. — L. 4,2B. — FIg. gr. nat. 

(Salon de 1B55.) 

23. Philomèle et Progné. 

II. 1,60. — L. 1,20. — 0?ale ; flg. gr. nat 



24. Vierge cousolatrice. 

H. 2.06. ~ L. 1.50. 

2o. Naissance do Vénus. 

H. 3,00. — L. 2,17. — P* 1.55. 



(Peint en 1861.) 



(Salon de 1877.) 



(Salon de 1879.) 



BREST (Fabius), né à Marseille {Boaches-da-Rhône), 

élève de Loubon, 

26. Les bords du Bosphore, à Bebec (Turquie d'Europe). 

H. 1,02. — L. 1,96. 

(Salon de 1863.) 

BRETON (Émile-Adélard), né' à Courtières ^Pas-de» 
Calais) ; chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

27. Soleil couchant en mer. 

II. 1,20. — L. 1>79. 

(Salon de 1880)* 

BRETON (Jules-Adolphe), né à Courrières{Pas-de'Calais]^ 
élève de F. Devigne et de Drollinq ; chevalier de la Légion 
d' honneur en 1861, officier en, 1867. 

28. La bénédiction des blés (Artois). 

II. 1.28. — L. 3,18. — Fig. de 0,46. 



29. Le rappel des glaneuses (Artois). 

H. 0.90. - L. 1.76. — Fig. O.bO. 



(Salon de 1857.) 



(Salon de 186».) 



p^- -■ 
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30. Le soir. 

II. 0.89. — L. 1.17. — Fig. demi-nat 

31. La Glaneuse. 

IL 2,30. — L. 1,25. — Fig. gf. nat. 



(Salon de 1861.) ^ 



(^ Salon de 1877.) 



BRION (Gustave), né à Wwthau {Vosges], en 1824, élève 
de Gabriel Gxiérin; chevalier de la Légion d'honneur en 
1863, mort en novembre {S77. 

32. Les pèlerins de Sainle-Odile (Alsace). 

II. 1.30. — L. 2,00. — Fig. 0.55. 
I ' (Salon de 1863.) 

\ BUSSOrV «'Charles), né à Montoire (Loir-et-Cher), élève de 
MM, liémond et Français ; chevalier de la Légion à^hon" 
neur en 1866. 



33. Chasse au marais, dans le Berry. 

H. 1,05. — L. 1,42. 



(Salon de 1865.) 



3i. Anciens fossés du château de Lavardin, prés Mon- 
toire. 

n. 2,12. — L. 1,60. 

(Salon de 1874.^ 

BUTIN (Ulysse-Louis-Augustb), né à. Saint-Quentiu 
(Aisne] y élevé de Picot et de IHls, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1881. 

35. Enterrement d'un marin, à Villerville (Calvados). 

H. 1,30 — L. 2,28. — Fig. 0,63. 

(Salon de 1878.) 

CABANEL (Alexandre),»?^' à Montpellier {Hérault), élève de 
Picot, grand prix de Home ( Histoire ) en 1845 ; che- 
valier de la Légion d'honneur en 1855, officier en 1864, 
membre de Cînstitut en 1863. 



8 PEINTURE. 

36. Glorification de saint Louis. 

Sous la protection de la couronne du Christ, le roi saint 
Louis accueille les gloires et les misères de son peuple. 

Auprès des degiés du trône sont placés les personnages 
distingués qui ont contribué à raccomplissement de l'œuvre 
du saint roi: le sire de Joiiiville, Philippe de Beaumanoir, 
Pierre Fontaine, saint Thomas d'Aquin, Guillaume d'Au- 
vergne, évèque de Paris, C^tlTroi de Beaulieu, Robert de 
Sorbonne, le sire de Ne>Ie, Etienne Boileau, Tauteur du Livre 
de* Métiers, etenlin Tun des chevaliers aveugles pour lesquels 
furent l'oodés les Qumze- Vingts. 

H. 4,48. — L. 4.32. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1855.) 

37. Mort de Francesca de Rimini et de .Paolo Mala- 
testa. 

H. 1,80. — L. 2,54 — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1870.) 

38. T^amar. 

Alors Thamar, ayant déchiré sa robe, s'en alla 

tenant sa tête couverte des deux mains, dans la maison, 
de son frère Absalon, où elle demeura séchant d'ennui 
et de douleur. ^ Absalon conçut contre Amnon une 
grande haine de ce qu'il avait outragé sa sœur Thamar. 

(Ane. Testament; Les Rois, liv. II, ch. xiii, v. 19, 20.) 



(Salon de 1875.) 



H. 1,82. — L. 2,47. — Fig. gr. nat. 

39. La Naissance de Vénus. 

H. 1.30. — L. 2,25. — Fig. 1.50. 

40. Nymphe enlevée par un Faune. 

t H. 2,43, — L. 1,42. — Fig. 1,75. 



CABAT (Louis), né à Paris, élève de Cant, Fleis ; cheva-- 
lier de la Léiiiàn d'honnmr en 1843» officier en 1855, 
membre de l'Institut en 1867, directeur de l'Académie de 
France à Rome e^ 1879. 
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41. L'étang de Ville-d'Avray. 

H. 0,73. — L. 1,18. 

42. Un soir d'automne. 

H. 0,70. — L. 1,25. 



(Salon de 1884.) 



(Salon de 1852.) 



CAROLUS-DURAN (Emile-Auguste), né à Lille [Nord), 
élève de Snuchon chevalier de la Légion d'honneur en 
1872, officier en 1878. 

43. La Dame au gant. 

H. 2,29. — L. 1,64. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 186S.) 

CAZIN (Jean-Charles), n^' à Samer {Pas-de-Calais), 
élève de M, Lccoq de Boisbaudran. 

44. Ismaël. 

H. 2,52. — L. 2,00. — Fig. de 0.85. 

(Salon de 1880.) 



CHAPLIN (Charles), né aux Andelys {Eure), de parents 
étrangers, élèjee de Drolling ; chevalier de la Légion 
d'honneur en i865, officier eu 1877. 

46. Les bulles de savon. 

"* H. 1,15. — L. 0,90. — Demi-figure, gr. na> 

(Salon do ie64.) 



CHARDIN (PAUL-Louis-LÉGER),n^' à Paris, élève deDuu- 
zats et de M. J. Ouvrié. 

46. Une chapelle de pêcheurs, près Plouha (Côtes-du- 
Nord). 

H. 1,02. — L. 1,40 — Fig. 0,37. 

(Salon de 1874.) 



^ 
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CHAVET (Victor), né à Aix {BoucheS'-dU''t(hôn€), riève 
de P, Revoil et de C. Roqueplan; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1859. 

47. La Dormeuse. ' 

H. 0,36. — L. 0,26. — Fig. de 0,3C. 

(Salon de 1859.) 

€HEN4VARD (Paul), ne à Ltim {Rhône] élève d" Hersent; \ 
chevalier de la Légion d'honneur en 1853. 

48. Divina tragedia. ' 

Vers la fin des relijçîoiis antiques, et à l'avénemenl dans le 
Ciel de la Trinité Chrétienne, la Mort, aidée de Tange de la 
Ju8tice el de l'Esprit, Truppe les Dieux qui doivent périr. 

Au cenire : le tiieu nouveau expire, les bras en croix, sur 
le sein du Père, dont la tête se voile dans les nuages. Au- 
dessus, dans le ciel séraphiquc, les Bienheureux se retrou- 
vent el s'embrassent Quelques Chérubins ailés ont les traits 
de la Mort, parce que celle-ci est partout» 

En arrière du groupe central, a pparaiss4'utd*un côté Adam 
et Ève^ de Pautie la Vierge et I Enrant, figurant la Chute et 
la Rédemption. Plus bas, sous Tarc-en-ciel qui sert de siège 
au Père, d'un côté Sat^n lutte contre l'Ange, de l'autre le 
Vautour dévore Prométliée enchaîné. 

Au bas : la vieille Maîa, Plndienne, pleure sur le corps de 
Jwpiter-Animon et d'Isis-C^ybèle à tête de vache et aux noni- 
breuses mamelles, qui sont morts en se donnant la main el 
qui Turent ses contemporains. 

A gauche : Minerve, accompagnée du serpent qui lui fut 
consaci^, s'arme de la téie de Méduse dont le sang a donné 
naissance à Pégase que monte Hercule, end)lème populaire 
de la force poétique de Tanliquité. Le demi-dieu s'étonne de- 
vant la force morale d'un Dieu tiouvcau. Diane-Hecate lance 
ses deniières flèches contre le Christ. En arrière : Apollon 
écorche Mars} as, figurant, à ce qu'il semble, le triomphe de 
l'intelligence sur la beslialilé. Au fond, dans l'ombre : Odin 
s'fvnnce appuyé sur une branche de frêne, écoutant les deux 
corneille» qui lui diseot l'une le pèsent, l'autre l'avenir. H 
est snivi du loup Fernis toujours furieux. Près d'Odin. son 
fils Hemdall souffie dans son cor pour appeler les autres 
dieux du Nord. — Au-dessus: Les Parques sous l'astre chan* 
géant, et plus haut l'éternelle Androgyne, symbole de l'her- 
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monie des deux natures ou principes contraires, coifTée du 
bonnet phrygien, et assise sur sa chimère. 

A droite : Thor, armé de son lourd marteau, de son (gantelet 
et du boiitlier qui double ses forces, combat le monstre Jor- 
moungardour; lutte qui ne doit finir qu*a?ec le monde, 
puisnu^el'e synibolise celle du bien et du mal. Bacclnis et 
l'Amour forment une triade nVec Vénus qu'ils transportent 
endormie. — En arrière. Mercure emporte Pandore qui 8*rst 
• évpnouie en ouvrant la botte fatale. — Au-dessus: la Mort, 
TAnge et PEsprit précipitent dans Pablme Typhon d'Egypte 
à la léle de éhien, le noir Denpiurge, persan au corps de lion, 
ain.<i que les planètes ailées et les astres enflammés. 

Dons Tangie inférieur, à droite, un spectateur placé sur 
un segment de la terre, en a?ant de la ville de Rome, indi- 
que le lieu de la vision. 

H.|4.00. — L. 5,50. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1869.) 

CDENU (Augustin FLEUR Y-), né à Briançon ( Hautes-- 
Alpes) en iB33 relève de l'école des Beaux- Arts de Lyon^ 
mort en 1875. 

49. Les traînards; effet de neige. 

H. 1.06. — L. 1.52. — Fig. 0.20> ^ 

(Saloû de 1870.) 



CniNTREUIL (Antoinb), né à Pont-de-Vaux [Ain) en 
1817, élève de Corot; chevalier de la Légion d'home 
neuren 1870, mort en 1873. 

50. L'Espace. 

H. 1,03.— L. 2,08. 

(Salon de 1869.) 

51. Le bosquet aux chevreuils. 

JL 0,52. — L. 0.68. 

(Salon de 1874«) 

52. Soleil couchant. 

H. 0,61.— L. 0.75. 
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CIBOT (Edouard), né à Paris, en 1799, élève de Guéfin et 
de Picot; chevalier de la Légion d* honneur en 1863, mari 
en 1877. 

53. Le gouffre, prés Seine Port (Seine-et-Marn(0. 

H. 0.«5. — L. 1,02. 

(Salon de 1864.) 

COIGNARD (Louis), né à Mayenne [Mayenne), élève de 
Picot. 

^54. Le repos du matin prés d'urne rivière. 

II. 0,90. — L. 1,52. 

(Salon de 1852.) 

COMTE (Pierre-Charles), né à Lyon {Rhône), élève de 
P. Delarochey d'H, Vernet, et de M. Robert-Fleury ; che-/ 
valier de la Légion d'honneur en 1857. 

55. Henri III et le duc de Guise. 

..... Ils se rencontrent au pied du grand escalier do 
château de Blois, ayant d*alier communier ensemble à 
réalise Saiiit-Sauvc ur, le 22 décembre 1588, veille du jonr 
où le duc de Guise fui assassiné. 

H. 1,28. — L. 1,95. — Fig. 0,60. 

(Salon de 1855.) 

CONSTANT (Benjamin), ne' à Paris, élève de M, Cabanely 
membre do la Légion d'honneur en 1879. 

56. Les Derniers Rebelles. 

Par devant lo Sultan, aux portes de la ville du Maroc, 
sont amenés, morts et vifs, les principaux chefs des tribus 
révoltées. 

Ii: 1,72. — L. 8,45. — Fig, 0,70. 

(Salon de 1880.) 

CORMON (Fernand), né à Paris, élèie de Fromentin et 
MM, Cabdnel et Partart, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1880. 



r 
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57. Caïn. . " ^ 

Lorsqu*avec ses enfants couverts de peanx de bètes, 
Livide, échevelé, au milieu des tempêtes, 
Gain se fut enfui de devant Jéhova.... 

ViCTOU Huoo. 

H. 3,84. L. 7.C0. — Fig. 2,22. 

(Salon de 1880.) 

COROT (Jean-Baptiste-Camille), né à Paris en 1796, 
élève de Berlin; chevalier de la Légion d'honneur en 1846^ 
officier en 1867, mort le 23 février 1875, 

58. Paysage; une matinée. 

H. 0,97. — L. 1,32. — Fig. de 0.12. 

' (Salon de 1851.) 

59. Vue du Forum Romain. 

H. 0.28.— L. 0,50. 
Légué par Tauteur en 1875. 

60. Vue du Colysée, à Rome. 

H. 0,28. — L. 0,48. 
Légué par l'auteur en 1875. 

COUBERTIN (Charles de), né à Paris, élève de Picot, 
chevalier de la Légion d'honneur en 1865. 

61. Le Vendredi-Saint à Palerme (Sicile). 

Ud Christ en cire, couché sous une vitrine dont chaque 
angle njontre un petit ange tenant un des instruments de la 
^ passion, esi purté en prçcession chaque année le soir du 
vcndredi-s«int. 

II. l.JO. — L. 1,40 — Fig. 0,35. 

(Salon de 1861.) 

COURBET (Gustave) né à Ornans (Doubs) en 1819, moit 
en décembre 1877. 



62. La vague. 

II. 1,15, — L. 1,60. 



(Salon de 1870.) v 
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63. Le Ruisseau du Puits noir. 

II. 0,90. — L. 1,30, 

COUHTAT (Louis), né à Paris, élève de M. CahaneL 

64.'Léda. 

H. 1,15 — L. 2.06. -- Fig. gr. nat 

(Salon de 1875.) 

COURTOIS (Gustave), né à Pusey (Haute^Saône), élève 
de M. Gérâme. 

65. Narcisse. 

H. 0,80. — L. 1,50. — Fig. gr, nat. 

. (Salon de i877.> 

COUTURE (Thomas), né à Senlis [Oise\ élève de Gros et 
de P. Delaroche; chevalier de la Légion d'honneur en 
1848. 

66. Les Romains de la décadence. 

« S«>ior9rmis, 

« Luiuria incubuit, viclumciue ulciscitur orbein. » 



(JuTÉiiAL, satire Ti.) 

. Plus cru( 

f et venge J 

H. 4,66. — L. 7,73. — Fig. gr. nat. 



« Plus cruel que la guerre, le vice 

8*e8t abattu sur Rome, et venge TAiiiivers vaincu.» 



(Salon de 1847.) 

CURZON (Paul-Alfred de), né à Poitiers (Vienne], élève 
de DroUinfj et de M. Cabat ; chevalier de la Légion d'hon- ^ 
neur en 1865. 

67. Psyché. , 

Elle revient des enrers rapportant à Vénus la boite que 
lui a donnée Proserpine. 

H. 1,59. — L. 0,96.— Fig pet. nat 

(Salon de 1F59.) 



PEINTURE. 15 

68. Domiaicaius ornant de peintures leur chapelle. 

H^ 0,70. — L.- 1.00. — Flg. de 0,22. 

(Salon de 1867.) 

69. Vue prise à Ostie pendant la crue du Tibre (États 
Romains). 

H. 0,70. — L. 1,00. 

(Salon de 1868.) 

DAMERON (Gharles-Émile), né à Paris, élève de M. Pe- 
louse, 

,69 bis. Cabane de bûcheron dans la vallée des Vaux 
de Cernay. 

H. 1,60. — L. 1,22. 

(Salon de 1881.) 

DAMOYE (Pierre-Emmanuel), né à Paris, élève de 
Corot, de Daabigny et de M. Bonnat. 

70. Le moulin de Merlimont (Pas-de-Calais). 

H.r.lO. — L. 2,01. 

(Salon de 1879.) 

DANTAN (Joseph-Édouard), né à Paris, élève de PUs et 
de M. Lehmann. 

71. Un coin d'atelier. 

H. 0,98. — L. 1,30. — Fig. demi-nat. 

Salon de 1880.) 

DAUBAN (Jules-Josbph), né à Paris, élève de A. de Day; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1868. 

71 Réception d'un étranger chez les trappistes. 

H. 1.28. — L. 1.62. — Fig. de 0.70. 

(Salon de 1864.) 

DAUBIGNY (Charles-François), né à Pans en 1817, 
élève de son père et de P. Delaroche; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1859, officier ^1874, mort en 1878. 

73. Écluse dans la vallée d'Op^evoz (Isère). 

/ H. 0,90. — L. 

(Salon de 18S5 ) 
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74. Les Vendanges. 

H. 1,70. — L. 2,95. — Pi g. de 0.54. 



(Salon de 1863.) 



DEFAUX (Alexandre), né à Bercy [Seine); chevalier de 
la Léjion d'honneur en i88i. 

75. Le Port de Pont-Aven (Finistère). 

n. 1,24. — L. 2,05. 

(Salon de 1880 ) 



DEHODENCQ (Alfred), né à Paris y élève de M. L. Co- 
gniet; chevalier de la Légion d'honneur en 1870. 

76. Course de taureaux en Espagiie. 

H. 1,47. — L. 2,08. — Fig. de 0,45. 

(Salon de 1850.) 

DELAUNAY (Jules-Élie), né à Nantes^ élève de H^ Flan- 
drin et de L Lamothe; grand prix de Rome (Histoire) 
en 1836, chevalier de la Légion d'honneur en 1867, offi- 
cier en 1878, membre de VInstitut en 1879. 

7. La communion des apôtres. ' . 

(Évangile selon saint Mathieu^ chap. xxyj.) 

H. 2,80. — L. 2,02. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1865.) 

78. Peste à Rome. 

« Et alors apparut visiblement un bon ange, qui 

ordonnait au mauvais anj^e armé d'un épieu, de Trapper les 
maisons, et autant de fois qu'une maison recevait de coups, 
autant y avuu-il de morts, etc., etc. • 

^ CJacqui» db VoRAGim. Légende dorée» Légende de saint 
Sébastien.) 

H. 1,«2. — L. 1,77. — Fig. 0,64. 

(Salon de 1869.) 
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79. Mort de Nessus. 

(OyiDEy Métamorphosâêf livre il.) 
H. 0,»5. — L. 1.26. — Fig. de 0,45. 



80. Diane. , 

H. 1,45. — L. O.W. — Fig. pet. nat. 



(Salon de 1870.) 



(Salon de 1872.) 



DEMONT (Adrien-Louis), né à Douai {No7il), élève de 
M. E, Breton. 

81. Les Landes du Finistère. 

H. 1,25. — L. 2.25. 

(Salon de 1881.) 

DESGOFFE (Alexandre), né à Paris, élève d* Ingres ; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1857. 



82. Les fureurs d'Oreste (paysage). 

H. 1,62. — L. 2,29. — Fig. 0,38. 



(Salon de 1857.) 



DESGOFFC (BtAiSE-ALEXANDRE) , né à Paris , élève de 
Hippolyte Flandrin; chevalier de la Léaion d'honneur 
e»1878. 

83. Vase d'améthyste (xvi! siècle). ^ 

H. 0,35. — L. 0,27. — P. sur bois. 

(Salon de 1859.) 

\ 

84. Vase de cristal de roche du xvi« siècle; escarcelle 

de Henri II; émaux de Jean Limosin, etc. 

Objets tirés des collections du musée du Lotivre. 

H-1,25. — L. 0,95.v 

(Salon de 1863.) 
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DIAZ DE LA PENA (Narcissr). né a Bordeaux, en 
1809, chevalier de la Légion d'honneur en i85ij mari 
en 1876. 

85. Les Pyrénéos; étude. 

H. 0.20. — L. 0,26. 

86. Étude de bouleau. 

H. 0,32. — L. 0,22. 

87. Sous; bois; étude. 

H. 0.32. — L. 0,42. 

88. A la Reine Blanche; étude. 

H. 0,82. — L. 0,42. 
Ces quatre études ont été acquises à la Tente après décès de l'artiste ■ 

89. Les Bohémiens* ^ 

H. 0.54. — L. 0.37. — Fig. 0.20. 



90. L'Amour désarmé. 

H. 0,44. — L. 0.29.;— .Fig. 0.25. 

9i. La Fée aux perles. 

H. 0,66. — L. 0,41. — Fig. 0.55. 



(Salon de 1850.). 



(Salon dà 1850.) 



(Salon de 1857.) 



DIDIER (Jules), né à Paris, élève de MM. L'on Cogniet et 
Jules Laurens; grand prix de Rome {Paysage hisioriqué) 
en 1857. 

92. Labourage sur les ruines d'Ostie; campagne de 
Rome. 

H. 1.10. — L. 1,70. 

(Salon de 1866.) 



I 
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BORE (Gustavb-Padl), né à Strasbourg, chevalier de la 
Légion d'honneur en 1861, officier en 1879. 

93. L'ange de Tobie. 

H. 0,91. — L. 0,78. — Fig. de 0,20. 

(Salon de 1865.) 

DUBUFE (Louis-ÉDOUARD), né à Paris, élève de son père 
et de P, Delaroche, chevalier de la Légion d* honneur en 
1853, officier en 1869. 

94. Portrait de M. Emile Augier, de l'Académie fran- 
çaise, 

H. 1,80. — L. 1,00. 

Donné par l'auteur. 

(Salon de 1877.) 

DUEZ (Ernest-Ange), né à Paris, élève de Fils, cheva^ 
lier de la Légion d'honneur en 1879. 

95. Saint Cuthbert ; — triptyque . 

H. 8,25. — L. 7,00. — Fig. gr. nat 

(Salon de 1879.) 

DUPRÉ (Jules), né à Nantes, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1833, officier en 1870. 

96. Le Matin 

97. Le Soir. 



DUVERGER (Thbophile-Emmanuel), né à Bordeaux. 
98. Le laboureur et ses enfants. 

H. 0.52. — L. 0,76. —Fig. de 0,22. — P. fu^ bols. 

(Salon de 1865.) 
3 
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ESCALLIER (M"« Éléonorb), née à Poligny (Jura)^ élève 

de Ziegler. - 

99. Les Chrysanthèmes. 

H. 0.79. — L. 0,55. 

(Salon de 1869.) 

ETEX (Antoine), né à Paris, élève de Dupaty, de Pradier 
et d'Ingres; chevalier de la Légion d'honneur en 1841. 

100. Eurydice; dryade, nymphe des bois. 

H. 1,96. — L. 1,47. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1858.) 

FAURE (Amédbb). 

101. Portrait du lieutenant-colonel d'artillerie Faure. 

H. 0,66. — L. 0,56. 

Légué par rAuteur. 

• FAUVELET (Jean), né à Bordeaux {Gironde) , élève de 
Lacour. 

102. Ascanio , ciseleur florentin du xvi® siècle, élève et 

ami de Benvçinuto Cellini. 

H. 0,22. — L. 0,17. — Fig. 0,16. — Peint sur bois. 

(Salon de 1850.) 

FEYEN (Eugène) , né à B^y-sur-^eille {Meurthe-et-Mo- 
selle), élève de P. Delaroche, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1881. 

103. Les Glaneuses de la mer. 

H. 0,30. — L. 0,44. — Fig. de 0,07. — Peint sur bois. ^ 

(Salon de 1872.) 

FEYEN-PERRIN (François-Nicolas-Augustin) , né à 
Bey-sur-Seille {Meurtlie-et-Moselie), élève de MM. L, Go- 
gnici et Yvon; chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 
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104. Retour de la pêche aux huîtres par les grandes ma- 

rées, à Cancale (Ille-et-Vilaine). 

H. 1,49. — L. 2.00. — Fig. deml-nat. 

(Salon de 1874). 

FIGHEL (Eugène) , né à Paris , élève de Paul Delaroche ; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1870. 

105. L'arrivée à l'auberge. . 

H. 0,33. — L. 0,41. — Fig. de 0,15. — P. sur bois. 

(Salon de 1863.) 

FLAMENG (Marie-Auguste), né à Metz (Alsace-Lor- 
raine), élève de MM, E. Vernier, Dubufe, Mazerolle, 
E, Delaunay et Puvis de Chavan'nes, 



106. Bateau de pêche, à Dieppe. 

II. 2.25. — L. 1,68.' 



(Salon de 1881.) 



FLANDRIN (Jean-Paul), né à Lyon {Rhône) ^ élève 
d'Ingres; chevalier de la Légion d'honneur en 1852. 

107. Montagnes de la Sabine (paysage). 

'h. 2,00.— L. 1, 52.— Fig. de 0,22. 

(Salon de 1852.) 

108. ta solitude (paysage}. 

H. 0.62. — L. 0.52. 

FONVILLE (Horace), né à Lyon, élève de M. Appian. 

109. Un chemin dans les montagnes du Haut-Bugey. 

H. 0.80. — L. .30. 

(Salon de 1874.) 

FRANÇAIS (François-Louis) , né à Plombières {Vosges), 
élève de Corot et de m. Gigoux ; çjhevalier de la Légion 
d'honneur, en 18S3, officier en 1867. 
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ilO. La fin de l'hiver. 

H. 1,00. — L. 0,82. 

m. Orphée. 



(Salon de 1853.) 



Te, dulcis conjux,.. 

Te, veniente die, te, deeedeiite, eambat. 

(Virgile, Géorçiquss,) 

H. 1,95. — L. 1,30. — Fig. de 0,27. 



(Salon de 1863.) 



112. Daphnis et Chloé. 

H. 1.60. — L. 2,00.— Flg. de 0.25. 



(Salon de 1872.) 

113. Soleil couchant. 

H. 1,00. — L. 0.82. 

FROMENTIN (EaGèNE), né à La Rochelle {Charente- Infé- 
rieure) ^ en iSiO^élève de M. L, Cabat, chevalier delà Légion 
d^honneur en 1859, officier en 1869, mort en août 1876. 

114. Chasse au faucon en Algérie ; la curée. 

H. 1,62.— L. 1,16. — Fig. demi-nat. 

(Salon de 1878) 

115. Le campement arabe. 

H. 1,02. — L. 1,42. — Fig. de 0,24. - 

Tableau inachevé, le dernier auquel ait travaillé l'artiste ; il a été 
acquis à la vente après le décès de Fromentin. 

GAtLLAUD (Claude-Ferdinand), né à Paris, élève de 
M. L. Gogniet, grand prix de Rome (gravure) en 1856 
chevalier de la Légion d*honneur en 1876. 



116. Saint Sébastien. 

> H. 1,65. — L. 0,60.— Fig. demi-nat. 



(Salon de 1376.) 



PEINTURE. 



23 



GALIMARD (Auguste-Nicolas) ^ n^ à Paw, élève dPln^ 
ores et d*Aug. Hesse, ^ 

il7. L'Ode. 



L*Ode, avec pluf d'éclat et non moins d'énergie, 
Élevant jusqu'ai^ ciel son vol ambitieux , 
_ Entretient dans ses vers commerce avec les dieux. 

(BoiLEAU , Art poe'a'gtitf.) 

II. 0,93. — L. 0,60. — Buste gr. nat. 

(Salon de 1846.) 



GEROME (Jean-Léon), tié d Yesoul^ chevalier de la 
Légion d'honneur en 1855, officier en 1867, commandeur 
en 1878, membre de V Institut en 1865. 



118. Un combat de coqs. * 

H. 1,48. • L. 2,02.— Fig. gr. nat. 



(Salon de 1847.) 



GEIRVEX (Henri), né à Paris de parents étrangers ^ élève 
de MM. Brisset et Fromentin. 



119. Satyre jouant avec une bacchante, 

H. 1,5». ^ L. 1,93. — Fig. gr. nat. 



(Salon de 1874.) 



GIACOMOTTI (Félix-Henri), né à Quingey (Doubs), 
élève de Picot; grand prix de Rome (Histoire) en 1864, 
chevalier de la Légion d'honneur en 1867. 



120. L'enlèvement d'Amymone. 

H. 2,25. - L. 1,62. — Fig. gr. nat. 



(Salon de 1865.) 
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GIGOUX (Jean-François), né à Besançon (Doubs), cheval- 
lier de la Légion d'honneur en 1842, officier en 1871. 

121. Mort de Cléopâtre. 

H. 1,15. — L. 1,96.— Flg. gr. nat. 

(Salon de 1850.) 

122. Le bon Samaritain. 

{Évangile selon saint Luc, chap. x, t. 30 à 35. ) 

H. 1.28. — L. 1,87. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1857.) - 

123. Portrait de Ch. Fourier, fondateur du Phalanstère. 

H. 2,85. — L. 1,62,_— Gr. nat. 
Donné par MM. V.'^ Considérant et Juste Moiron* 



GIRAUD (Charles), n^ à Paris, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1847. 



124. Une salle de Thôtel Cluny. 

H. 0.60. ^ L. 1.10. —P. fur Dois. ^ 



(Salon de 1867.) 



GIRAUD (Piérre-Frànçois-Eugène), né à Paris, élève 
d Hersent et de Richomme; grand prix de Rome (gra- 
vure) en 1826; chevalier de la Légion d'honneur en 1851, 
officier en 1866. 

125. Une danseuse au Caire. 

H. 2,10. — L. 1,28. — Fig. grt nat. 

(Salon de 1866.) 

126. La Devisa. 

__ Un matador blessé à mort, et conduit à fà chapelle 
pour y recevoir les derniers sacrements, offre à sa mat- 
tresse la Devisa qu*il vient d'enlever en tuant le taureau. 
La Devisa est un nœud de rubans piqué à l'épaule du 
taureau et indiquant sa provenance. 

H. 1.10. — L. 1,52. — Fig. de 0,60. 

, , (Salon de 1860-.) 



PEINTURE. 25 



GIROUX (André), né à Paris, grand prix de "Rome 
(paysage) en 1825; chevalier de la Légion d'honneur 
en 1837. 

127. Vue de là plaine de Grésivaudan, près Grenoble, 
prise des côtes de Sassenage ; effet du matin. 

H. 1,02. — L. 1,47. 

(Salon de 1834.) 

GLAIZE (Auguste-Barthélémy), né à Montpellier, élève 
d'Achille et W Eugène Devéria, chevalier de la Légion 
d'honneur en 1855. 



128, Les écueils. 

H. 1,26. — L. 2,52» — Fig. de 0,60. 



(Salon de 1864.) 



GLAIZE (Pierre-Paul-Léon), né à Paris, élève de son 
• père et de if. Gérôme, chevalier de la Légion d'honneur 
en 1877. 

129. Une conjuration aux premiers temps de Rome. 

Après la chute des Tarquins, quelques jeunes gens des meil- 
leures familles de Rome enlrèrent dans une conspiration pour 
ramener les rois proscrits. Pour se lier par un serinent fort et 
terrible, les conjurés burent le sang d'un homme qu'ils avaient 
immolé, et ils posèrent la main ^ sur ses entrailles. Ils s'étaient 
réunis pour celii dans la maison des Aquilius, maison solitaire, 
obscure . Mais ils ne s'aperçurent point qu'un esclave, nommé 
Vindicius, y était caché. . . 

(Plutabque, Vie de Publicola*) 

H. 3,24. — L. 3,76. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1875. 

GOUPIL (Jules), né à Paris, élève à! A, Scheffer; cheva- 
lier de la Légion d'honneur en 1881. 

130. Dernier jour de captivité de M"*® Rolland. 

N . ,17. — L. 1,29. 

(Salon de 1880.) 
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GBANDSIRE (Eugène), né à Ot:léans, élève de /. Noèl et 
de M, Jules Dupré, chevalier de la Légion d'honneur 
en 1874. 

i31. Canal du Tréport. 

H. 0,30. — L. 0,25. 

(Salon de 1881.) 

GUILLAUMET (Gustavb), né à Paris, élève de Picot et de 
M. harrias, chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

132. Prière du soir dans le Saharah. 

H. 1,35. — L. 2,82. — Fig. de 0.85. 



33. Laghouat; Sahara algérien. 

H. 1.22. — X. 1,81. — Fig. 0,38. 



(Salon de 1863.) 



(Salon de 1879.) 



GUILLEMET (Jean-Baptistb-Antoinb), né à ChantUly 
{Oise)y chevalier de la Légion d'honneur en 1880. 

134. Bercy en décembre. 

H. 1,40. — h. 2,50. 

(Salon de 1874.) 

HAGBORG (Auguste), né à Gothembourg (Suède), élève 
de VAcadmie des Beaux-Arts de ^Stockholm et de 
M^Falmaroli. 

135. Grande marée dans la Manche. 

H. 1,64. — L. 2,67. — Fig. 0,57. 

(Salon de 1879.) 

H AMMAN (ÉDOUARD-J ban-Conrad), né à OstendeUfieU- 
gique), chevalier de la Légion d'honneur en 1864. 

136. Enfance de Charles-Quint; une lecture d'Érasme 

(Bruxelles 1511). 

H. 0,72. — L. 0,92. — Fig. de 0,45. 

(Salon de 1863.) 
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HAMON (Jean-Louis). 
137. Théâtre de Guignol. 

H. 1.37. — L. 3,16. — p. 0.75. 



(Salon de 1852.) 



HANOTEAU (Hector), né à Decize {Nièvre), élève de 
M. Gigoux, chevalier de la Légion d'honneur e% 
1870. 

138. La mare du village. 

H. 0,85. — L. 1,30. 

(Salon de 1869.) 

139. Les Grenouilles. 

H. 2,00. — L. 1,50. 

(Salon de 1875.) 

HARPIGNIES (Henri)^ né à Vaknciennes (Nord), élève 
de 5f . Achard; cheealier de la Légion dlwnneur en 1875. 

140. Le ^oir; souvenir de la campagne de Rome. 

H. O.M. — L. 1,26. 

(Salon de 1866.) 

14!. Vallée de TAumance (Allier). 

H. 1,14. — L. 1,50. 

(Salon de 1875.) 

142. Le Saut-du-Loup ; vue prise sur l'Allier; paysage 

H. 1,44. — L. 1,80. 

(Salon de 1873,) 

HÉBERT (Ernest- Antoine -Auguste), né à Grenoble 
(Isère), élève de David d^ Angers et de P. Delaroche, 
grand prix de Rome (Histoire), en 1839, cheyalier de la 
Légion d'honneur en 1853, officier en 1867, commandeur 
en 1874; directeur de l'Académie de France à Rome en 
' iSQ7, membre de l'Institut en 1874. 

143. La Malaria. 

Famille italienne fuyant la contagion (campagne de 
Rome). 

H. 1.85. — L. 1,93. — Flg. de 0,65. 
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144. Le baiser de Jadas. * 

H. 2,55. — L. 1.86. — FIg.gr* nat. 

(Salon de 1853.) 

145. Les Cervarûlles (États Romains). 

H. 2.88. — L. 1,76.— Flg. gr. nat 

(Salon de 1859.) 

146. Portrait de M"« J. d'Attainville. 

H. 0,97. — L. 0.75. — Ovale. 
Légué par M. h d'Âttoinyille en 1875. 

HÉDOUIN (Edmond)j^ né à Boulogne-sur-Mer {Pas-^e^'^ 
Calais) f élève de M. Célestin NarUeuil, chevalier de la 
Légion d'honneur en 1872. 

147. Glaneuses à Chambaadoin (Loiret). 

H* 1,52. — L.;2,60. — Çg. de:0,85* • 

(Salon de 1857.) 

HEILBUTH (Ferdinand), né à Hambourg (Allemagne)^ 
chevalier de la Légion d honneur en iS^i, officier en 1881. 

148. Le Moni-de-Piété. 

H 1.08. — L. 1.82. — Fig. de 0,58. 



(Salon de 1861.) 



HENNER (Jean-Jacques), né à Bemwiller {Alsace), élève 
de Drolling et de Picot; grand prix de Rome (Histoire), 

' en 1858; chevalier de4a Légion d'honneur en 1873 , officier 
en 1878. 

149. La chaste Suzanne. 

H. 1.85.— L. 1.82.— Fig. gr. nat. 

(Salon de 1865.) 

150. Idylle. 

H. ».74. — L. 0,61.— Fig. de 0,60. 

(Salon de 187li.) 
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151. Saint-Jérôme. 

H, 1.00. — L. 2,40. 

(Salon de 1881.) 

152. Naïade. 

H. 0.42. — L. 0,64. — Fig. do 0.60 

(Salon de 1878.) 

HERPIN (Léon), né à Grànpille {Manche), élève de Dau- 
bigny, de J. André et de M. Busson, mort en 1880. 

153. Paris, vu du pont des Saints-Péres, le soir. 

^ H. 1,95. — L. 2,95- 

(Salon de 1878.) 

HESSE (Alexandre-Jean-Baptiste)^ né à Paris, élève de 
Gros; chevalier de la Légion d*honneur en 1842, officier 
, en 1868, membre de V Institut en 1867. Mort en 1879. 

154. Triomphe de Pisani. 

ff En 1379, Yittore-Pisani, qui commandait la flotte véni* ^ 
tienne, ayant été défait par les Génois h la bataille de Pola, 
fut misen prison par ordre du sénat de Venise; mais bientôt, 
de nouveaui désastres éprouvés par la république, et l'ap- 
proche des ennemis qui vinrent bloquer la ville, «imenéreni 
une réaction en faveur de Tillustr^ prisonnier. Oubliant U 
dernière défaite de Pisani pour ne se rappeler que ses vic- 
toires, le peuple court à sa prisojn, brise ses fers et le porte 
en triomphe en demandant à marcher sous les ordres de son 
ancien^hef. En entendant crier de tous côtés: yive Pisani, 
il se retourne vers le peuple et lui dit : De vrms Vénitienê 
ne doivent crier que vive saint Marc! » (Mabin Sanuto» 
MicuELieiDARV, Histoire de Venise,) 

H. 1,70. — L. 2.52. — Fig. de 0.52. 

(Salon de 1847.) 

HUET (Paul), né à Paris, élève de Guérin et de Cros^ 
chevalier de la Légion d'honneur en iS^i, mort en 1869. 

155. Calme du matin (intérieur de forêt). 

H. 0.55. — L. 0,84. 

(Salon de 1852.) 
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UUMBERT (Ferdinand), né à Paris, élève de Picot et de 
MM. Cabanelet Fromentin; chevalier de la Légion d'hon-- 
nenr en 1878. 

ISd. La Vierge, Tenfant Jésus et saint Jean-Baptiste. 

H. 2,60.— L.1,40. — f ig. gr. nat. 

(Salon^de 1874.) 

ISABEY (Louis-Gabriel-Eugène), n^à Paris,élèvedeson 
père J.-B. Isabey; chevalier de la Légion d'honneur en 
1832, officier en 1852. 

1S7- Embarquement de Ruyter et William de Witt. 

H. 2,24. — L. 3,25. — Fig. de 0,18. 

(Salon de 1850.) 

JACQUE (Charles-Émile), né à Paris, chevalier de la 
Légion d'honneur en 1867. 

V6H, Troupeau delmoutons^dans un paysage. 

H. 1,76 — L. 2,80. 

(Salon de 1861.) 

JACQUEMART (M"« Nelly), née à Paris, élève de 
M, I. Coignet, chevalier de la Légion d'honneur 
m 1869. 

159. Portrait du général d'Aurelle de Paladines. 

H. 1 47 — L. 0,90. 

JiiLABERT (rHARLES-/FBAçois), né à Nîmes (Gard), élève 
de P. Delaroche; chevaier de la Légion d honneur en i^&ô, 
officier en iS&7. 

160. Virgile, Horace et Varius chez Mécène. 

Virgile lit ses Géorgiques, 

fl. 2,32. — L. 2,90. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1847.) 
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JEANNIN (Georges), né à Paris. 
£61. Une charretée de fleurs.l - 

H. 2,92. — L. 2,42. 

(Salon de 1680.) 



JEANRON (Philippb-Auguste), né à Boulogne-sur-- Mer 
(Pas-de-Calais) en ^810, chevalier delà Légion d'honneur 
en 1855; mort en 1877. 

161 Les bergers; vue du port abandonné d'Ambletease, 
près Boulogne. 

H. 1,5». — L. 2,14. — Flg. de 0,21. 

(Salon de 1850.) 



KNAUS (Louis), né à Wiesbaden (duché de Nassau), élève 
de l'académie de Dusseldorf; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1859, officier en 1867. 

163. La promenade. 

. H. 0,97. — L. 0,75. — Fig. de 0,50. 

(Salon de 1855.) 



KREYDER (Alexis), né àAndlau {Alsace), élève de MM. La^ 
ville, Zipelius et Fuchs. 

164^ Offrande à Bacchus. 

H. 0,98. — L. 0,77. 

(Salon de 1865.) 

LA BOULAYE (Paul de), né à Bourg, élève de M. Bannat. 
165. Au sermon; souvenir de la Bresse. 

H. 1,60. — L. 1.22. — Fig. nn^ure. 

(Salon de 1879). 
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LAFON (jACQUEs-ÉMiLB),n^àP^riâfM^M^ (Dordogne), élève- 
^ P. Delaroche; chevalier de la Légion d'honmiur en 
' 1859. 

166. Jésus au milieu des docteurs. 

H. 0,è5. — L. 1,12 — Fig. 0,32. — P- sur bois. 

(Salon de 1867.) 

LANDELLE (Charles), né à Laval (Maymne). Hève^ 
P. Delaroche; ehevalier de la Légion d^honneur en 18o5. 

167. Le pressentiment de la Vierge. 

H. 1.43. — L. 1,18. — Fife. gr. nat. — P. sur bois. 

(Salon de 1859.) 

LANGUE fFÉux-HiPPOLYTE), né à Versailles (Seine-^t- 
Oise) en 1812, élève de V. Berlin et d'Hora4:e Vernet; 
grand prix de Rome (Paysage) en 1841; chevalier de to 
Légion d'honneur en 1864, niort en 1872. 

168. Vue de la forêt de pins duGombo, caséines de Pise- 

H. 0.75. — L. 1,50. 

(Salon de 1861.) 

169. Vue du Tibre^ prise de l'Aqua-Acetosa; campagne 
, de Rome. 

H. 0.75. — L. 1.50. 
, (Salon de 1864.) 



LANSYER (Emmanuel), né à Vile Bouin (Vendée), élève 
de Viollet'Le-Due, de Courbet et de M. Harpignies; che- 
valier de la Légion d'honneur en 1881. 



r^ 
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170. Paysage : le château de Pierrefonds. 

H. 1,80. — L. 1.95. 



(Salon de 1869.) 



i7i. La lande de Kerlouarneck (Finistère). 

H 1,86 — L. 2,00.' 



(Salon de 1874.) 



ULPOSTOLET (Charles), né à Velars {Côte^d'Or), élève 
de jf. L Cogniet. 

172. Vue du canal Saint-Martin, à Paris, pendant Thi- 

ver, prise du pont de la jrue des Buttes-Chau- 
mont. 

H. 1.00. — L. 1,56. 

(Salon de 1870.) 

LAUGEE (Désiré-François), né à Maromme (Seine-Infé- 
rieure), élève de Picot; chet^alier de la Légion d'hmneur 
en i86o« 

173. Le cierge à la madone. 

H 1.48. — L. 1,94. — Fig. pet. nat. 

(Salon de 1877.) 

174. Lesueur chez les Chartreux. 

H. 1.66. — L. 2.40. — Fig. 0,78. 

(Salon de 1855.) 

LAUREN8 (Jean-Paul), n^ à Fourquevaux {Haule-Garonne), 
élève de MM. Bida el L, Cogniet; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1874, officier en 1878. 

175. L'Excommunication de Robert le Pieux. 

Le roi de France Robert épousa sa parente; les époux 
furent excommnniés pour ce crime par les évoques. 

(F. Damien.) 

H. 1,47. — L. 2,16. — Fig. de^O^SO. 

^ _. (Salon de 1875.) 
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176. Délivrance des emmurés de Garcassonne. 

An mois d*aoât 1303, les gens de Garcassonne et d*Albi 
viennent arracher aux cachots de Tlnquisition les nom- 
breux prisonniers qu^ils renfermaient; le frère mineur 
Bernard Délicieux s'efforce de contenir la foule que ses 
discours ont ameutée. Le réformateur du Languedoc, Jean 
do Picquigny, accompagné de plusieurs consuls de Gar- 
cassonne, assiste à renvahissemcnt des cachots qu'il n'a 
pu éviter. 

B. Hauréau, Bernard DéUcieuœ et l'Inquisition 
albigeoise, 

H. 4,30. — L. 8.50. — Ffg. gr. nat. 

(Salon de 1879.) 

LAURENS (Julbs-Joseph-Augustin), né à Carpentras 
(Vaucluse) élève de M. J.-B. Laurens. 

177. Le Rocher de Varon (Kurdistan). 

JI. 1,82. — L. 0,88. 

(Salon de 1880.) 



LA TILLETTE (Madame Élodie), née à Strasbourg, 
élève de M, Corroller. , ' 

178. La grève de Lohic et l'Ile des. Souris, près de 
Lorient. La mer étale. 

H. 1,30. — L. 2^0. 

(Salon de 1876.) 



LAVIEILLE (Eugène-Antoine-Samuel), né à Paris, élève 
de Corot. 

179. Une nuit d'octobre sur le pont de la Corbienne, 
Moustiers-au-Perche (Orne). 

H. 1,30. — L. 0,tf5. 

(Salon de 1880.) 

LAZERGES (Jean-Raymond-Hippolyte), né à Narbonne 
(Aude), élève de Bouchot, chevalier de la Légion d'honneur 
en 1867. 
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180. Descente de croix. 

H. 1,38. — L. 0.98. — Fig. 0,68. 
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(Salon de 1865.) 



LEBEL (Edmond), ne à Amiens, élève de M. L. Cogniet. 
181. Un Vœu : San-Germana (Italie). 

H. 0.94, — L. 0.76. — Fig. de 0,29. 

(Salon de 1872.) 



LEGLAIRE (Victor), né à Paris, éiève de M. L. Le- 
claire. 



182. Fleurs d'automne. 

H. 0.98. — L. 1,24. 



(Salon de 1879.) 



LECOINTE (CHARL^s-JosEPH),n^ à Porw,e7^ de Picot et 
d'Aligny; grand p'ix de Rome {Paysage) en 1849. 

183. Le Figuier maudit (paysage). 

{Èvang. selon S. Matbibu.) 



H. 2,10. — L. 1.64. 



(Salon de 1855.) 



LEGOMTE DU INOUY (JuLES-jEAN-ANTOiNE),n^à Paris, 
élève de Gleyre et de MM. Gérôme et Signol; chevalier de 
la Légion d'honneur en 1876. 



184. Les porteurs de mauvaises nouvelles. 

... Un second. messager roula à côté du premier. Un 
troisième eut le même sort. Et Pharaon, planant par 
Fœil de la pensée sur cette ville démesurée dont il était 
le maître absolu, réflécliissait tristement aux bornes du 
pouvoir humain . . . 



H. 0,74. — L. 1,21. — Fig. de 0,50* 



(Salon de 1872.) 
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LEFEBVRE {Jjjles-Jose^e), né à TournaniSeine-et-Marne)^ 
élève de M. L. Cogniet; grand prix de Rome (Histoire) 
en 1861 ; chevalier de la Légion d'honneur en 1870, offi- 
cier en 1878. 

185. Kymphe et'Bacchus. 

H. 1,88. — L. 1,37. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1866.) 

186. La Vérité, 

H. 2.62. — L. 1,10. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1870.) 

LEGROS (ALPHONSE'i, né à Dijon (Câle^'Or), élève de 
M, Lecocq de Boisbaudran^ 

187. Une amende honorable. 

H. 1,78. — L. 1.72. — Figî pet nat. 

(Salon de 1868.) 



LEHMANN (CHARLES-ERNEST-RODOLPHE-HENia), né à 

Kiel {Holstein), élève de son père et d'Ingres; chevalier 
de la Légion d'honneur en 1846, officier en 1853, membre 
de rinstitut en 1864. 

188. Désolation des Océanides au pied du roc où Pro-^ 

métliée est enchaîné. 

(EscHTLE, Prométhée enchaîné.) 

H. 2,51. — L. 1,93. — Fig. demi-nat. 

(Salon de 1850.) 

189. Le Repos. 

H 1.14. — L". 1,50. ~ Fig. gr. nat. 

(.Salon de 1864. 

LEHOUX (Pierre-Adrien-Pascal), né à Paris^ élève de 
M, Cabane l; prix du Salon en 1874, 

190. Saint Laurent, martyr. 

H. 4,29. — L. 8.11. — Fig. plus gr. que nat. 

(Salon de 1874.) 
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LELEUX (Adolphe), né à Paris, chevalier de la Légion 
d'honneur en 185^. 

191. Une Noce en Bretagne. 

H. 1,3b. — L. 2,04. — Fig. de 0,40. 

(Salon de 1868.) 



LELEUX (Armand), né à Paris, élève d'Ingres, chevalier 
de la Légion dhmneur en 1860. 

192. Intérieur de la pharmacie du couvent des Capu- 

cins, à Rome. 

H. 0,38. — L. 0,47. — Fig. de 0.20. 

(Salon de 1863.) 

193. Un mariage chez des protestants disséminés i^m^^^). 

H. 0,76. -- L. 1,05. - Fig. de 0.30, 

(Salon de 1874.) 



LENEPVEU (Jules -Eugène), né à Angers {Maine-et- 
Loire) , élève de Picot , grand prix de Rome {Histoire) 
en 1847 ; chevalier de la Légion dhonneur en 1862, officier 
en 1876 ; membre de l'Institut en 1869 , directeur de 
V Académie de France à Rome en 1873. 



194. Les martyrs aux catacombes. 

H. 1,70. — L. 3,36. — Fig. de 0,90. 



(Salon de 1855.) 



LEROLLE (ITenri), né à Paris, élève de Lr^mothe. 
195. Dans la campagne. 

H. 2,65. — L. 4,14. — Fig. 1,30 

(Salon- de 1880.) 
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LEROUX (Eugène), né à Paris, élève [de Picot; chevalier 
de la Légion d*honneur en 1871. 

196. Le nouveau-né, intérieur bas-bretoû. 

n. 1,00. — • L. 1,30. — Fi g. de 0,60, 

(Salon de 1864.) 



LEROUX (Hector), né à Verdun {Meuse), élève de Picot; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1877. 

197. Funérailles au columbarium de la maison des 

Césars, porte Capéne, à Rome. 

H. 1,40 — L. 1,00. — Fig. de 0,30. 

(Salon de 1864.) 

LÉVY (Emile), M^ à Paris, élève d'Abel de Pujol et de Pt- 
cot; grand prix de Rome (Histoire) en 1854; chevalier de 
la Légion d'honneur en 1867. 

198. Mort d'Orphée. 

H. 1.90. — L. 1.20. — Fig. demi-nat. 

(Salon de 1866.) 

LÉVY (Henj\i-Léopold), né à Nancy, élève de Picot et de 
MM. Cabanel et Fromentin; chevalier de la L-égion d*hon^ 
neur en 1872. 

199. Sarpédon. 

La Mort et le Sommeil apportent à Jupiter le corps de 
son fils Sarpédon, tué au siège de Troie. 

(Homère, ch. ivi.) 

H. 8,05. — L. 2,36. — Fig. pet. nat. 

(Salon de 1874.) 

LEYENDECKER (Mathias), né à Dernau (Prusse), en 1822, 
élève de DroUing et de ^Vinterhalter, mort en 1870. 

200. Caille et alouettes. 

H. 0.48. — L. 0,33. 

(Salon de 1870.) 
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MAIGNAN (Albert), né à Beawnont (Sarthe), élève de 
' MM, J, Noël et Luminais. 

201. Départ de la flotte normande pour la conquête de 

l'Angleterre; — Dives, 1066. 

H. 0.81. — L. 1,15. — Fig. de*0.50. 

(Salon de 1874.) 

MAISIAT (Johanny), né à Lyon {Rhône) , élève de V École 
, des beaux-arts de Lyon. 

202. Le bord d'un chemin, sur un coteau, en Touraine. 

H. 0.84. — L. 0.67. 



203. Fleurs et fruits. 

H. 1,00 — L. 0.82. 



(Salon de 1867.) 



(Salon de 1868.) 



MARGHAL (Charles-François), né à Paris en 1825, élève 
deDrolling et de M. Fr. Dubois; mort en 1877. 

20i. La foire aux servantes, à Bouxwiller (Alsace). 

H. 1.09. — L. 1,75. ~ Fig. de 0,60. 

(Salon de 1864.) 

M ATOUT (Louis), né à CharleviUe {Ardennes) , chevalier 
de la Légion d'honneur en 1857. 

205. Femme de Boghaii tuée par une lionne. 

H. 1,45. — L. 1.70. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1855.) 

MEISSONIER (Jean-Louis-Ernest) , né à Lyon, élève 
de M, Léon Cogniet; chevalier de la Légion d'honneur 
en 1846, of/icier en 1856, commandeur en 1867; membre 
de^l'Institut en 1861. 

206. Napoléon III à Solférino. 

H. 0.45. - L. 0.75. — Fig. de 0.07. — P. sur bois. 

(Salon de 1864.) 
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IMÉLIDA (Enrique), né à Madrid. ^ 

207. Une messe de relevailles en Espagne. 

H. 0,52. — L. 0,73. 

(Salon de 1872.) 

MÉLINGUE (Lucien), né à Paris, élève de MM. L. Co- 
gniet et Gérôme, chevalier de la Légion d^honneur 
en 1880. 

208. Le prévôt des marchands Élietine Marcel et le 
dauphin Charles (1358). 

a Sauvez-moi la viel » dit-il au prévôt. Marcel lui dit 
de ne rien craindre. Il changea de chaperon avec lui, le 
couvrant ainsi des couleurs de la ville. Toute la journée, 
Marcel porta hafdiment le chaperon du dauphin. 

MiCHELBT, Histoire do France, t. IV, , 

H. 2,62. — L. 3,45. — P. 1,75. 

(Salon de 1879.) 

MERLE (Hugues), né à Saint-Marcellin {Isère), élève de 
M. L, Cogniet, chevalier de la Légion d'honneur en i%^^. 

209. Une mendiante. 

H. 1,09. — L. 0,81. — Fig. en buste de gr. nat. 

(SaloiTde 1861.) 

MICHEL (Charles-Henri), né à Fins (Somme), élève de 
M. Aug. Dehaussy, 

210. La sainte communion. 

H. 1,16. — L. 0,89. — Fig. àeml-nat. 

(Salon de 1866.) 

MICHEL (Frànçois-Émile), né à Metz, élève deMM.Mçtré" 
chai et Migette, 



211. Semailles d'automne. 

H. 1,09. — L. 1.55. 



(Salon de 1873.) 
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MICHEL (Georges), né à Paris en 1703, mort à Paris 
en 1843. 

iV% Aux environs de Montmartre. 

H, 0,63. — L. 0,78. 

^13. Intérieur de forêt. 

H. 0,63. — L. 0,78 - 

MILLET (Jean-François), né à GréviUe (Manche), en 1815, 
élève de Paul Delaroche; chevalier de la Légion d honneur 
en 1868, mort en 1875. 

i!14. Église de Gréville 

H. 0.59. — L. 0.73 

^15. Baigneuses. 

H. 0,28. — L. 0.20. — Fig. de 0,20. 
Ces deux tableaux ont été acquis à la vente après décès de 
l'artiste. 

MONGINOT ICharles), né à Brienne (Aube), élève de 

M. T. Couture. 
il 6. Nature morte. 

H. 2.03. — L. 2.60. ,„ , ^ ^^^„ . 

' (Salon de 1853.) 

MONTESSUY (François), né à Lyon [Rhône] en 1804, élève^ 
d^Hersent et d'Ingres; mort en 1876. 

217. La Madpne des grâces à la Cervara (États Romains), 

H. 0.51. — L. 0.61. — Fig. de 0,28. 



(Salon de 1853.) 



/ 



MORAIN (Pierre), né à Morannes (Maine-et-Loire). 

218. L'étude personnifiée par un jeane artiste se dis- 
posant au travail. 

H. 0,82. ~ L. 0,6f .— Fig. à mi-corps, gr. nat. 

(Salon de 1855.) 
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$ 

MOREAU (GusTAiTE), né à Paris, élève de Picot, chevalier 
de la Légion d'honneur en 1875. 

219. Orphée. 

Une Jeune 611e recueille pieusement la tête (TOrphée et 
sa lyre, portées par les eaux de l*Hèbre aux rivages de la 
Thrace. 

H. 1.55. — L. 1.00. « Fig. petite nat. — P. sur bois. 

' (Salon de 1866.) 



MOSLER (Henry), né aux États-Unis d'Amérique, élève 
de M. E. Hebert.i 

220. Le retour.' 

H. 1.22. — L. 1.02. 

KSalon de]1879.) 

MOIJHOT (Louis), né à Paris, élève deJ)rolling et de 
Belioc; chevalier de la Légion d'honneur en 1872." 

221. La Ghadouf, système d'irrigation dans la Haute- 
Egypte. 

H. 1,06. — 1-. 1.60. — Fig. de;o^9. 

(Salon de 1875,) 



MUSSINI (Louis), né à Florence, élève de P école de Fto- 
rence; chevalier de la Légion d'honneur en 1877. 

222. L'Éducation à Sparte. 

H. 1.22. — L. 1.60. ^ Fig. de 0.70. 



NAZON (FRAx^iS-HENRi), ne à Réàlmont {Tam),[élèvc 
de Gleyre. 

223. Bords de TAreyron, «oir d'automne. 

H. 0.80. — L. 1.42. 

(Sa'on de 1863.) 
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OUVRIÉ(PiBR!iB-JosTiif),n^ à Paris, élève d*AbH de Puial, 
de M, le biiron Taylor el de M. ChdtUlan; chevalier de 
la Légion d'honneur en 1851. 

S24. Cour ovale da châteaa de Fontainebleau. 

Arrif ée de Christine, reine de Soède. 
H. 0,90. « L. 1,46. : 

(Salon do 1840.) 

pXris (Camille), né à Parie, élève de Picot et de 
A, Sche/fer. 

Î25. Taureau de la campagne^de Rome. 

jjH. 1,72. — L. 8,00. 

(Saloxrd^874.) 

PATROIS (Isidore), né à Noyers (Yonne), élève de 
Monvoisin et de M. Lenfant ; chevalier de la Légion (Phon" 
neur en 1871 

S26. Procession des Safntes-Imajçes aux environs de 
Saint-Pétersbourg (Russie). Cette procession, qui s^ 
renouvelle tous les ans, rappelle celle qui fut ordonnée 
en 1832 à Toccasion du choiera. 

H 0,81; — L, 1,80. — Flg. de 0,5«. 

(Salon de 1861.) 

PELOUSE (Lé0N-GBR¥AiN), né à Pierrelav iSeine-et^ 
Oise)', chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

227. Un coin de Cernay en janvier. 

H. 1,28. — L. 1,69. 

(Salon^do 1870.) 

PERRET (Aimé), né à Lyon, élève de l'École des Beaux ^ 
Arts de Lyon et de M. Vollon. 

228. Le' Saint-Viatique en Bourgogne. 

H. 1.34. — L. 1,97. ->- p. 0,55. 

(l^ondtl879) 

4 
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WLS (Isidore- A^rien-Augustb), né à Paris, élève de 
Picot, prix de Rome en 1838; chvalier de la Ugion 
d* honneur pn 1857, officier en 1867, memlrre de Vins- 
tit^teni%^. 

229. Rouget de Tlsle chantant pour la première fois 

la Marseillaise, chez Dietrich, maire de Stras- 
bourg:. 

H. 0.69. — L. 0,93. — P. 0.45. 

(Salon de . . . ..^ 

PLEYSIER (A..), né à Haardingue {Hollande méridionale) . 

230. Rencontre de pêcheurs dans le canal anglais, par 
une forte brise. 



Donné par l'auteur en 1865. 
II. 0,78. — L. 1,12. 



(Salon de 1864.) 



POINTELIJX (Auguste-Emmanuel), né à Arbois (Jura). 
231. Soir de septembre. 

II. 1.34. — L. 2.07. 

(Salon de 1880.) 

RANVIER (Joseph-Vh2TOr), né à Lyon, élève de MM, Jan- 
mot et Richard; chevdlier de la Légion d'honneur en 1878. 

f!32. La chasse au fllet. 

H. 9.54. — L. 1,05. — Fig. de 0,75. 



233. Enfance de Bacchus. 

H. 1,28. — L. 2,37. — Fig. de 0,60. 



(Salon de 1864.) 



(Salon de 1S6 ) 



RENARD (Emile), né à Sèvres (Seine^et-Oise), élève de 
MMXahanel et C.deCock. 

234. La grand'mère. 

H. 0»92, — L. 0,77. — Fig. à Jii-corps gr. nat. 

/ (Sa'on a«» iS7d ) 
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lUBOT (Théodule), né à Breteuil (Eure), élève de M. Glaize; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

235. Saint Sébastien, martyr. 

H. 0,»7. — L. 1,30. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1865.) 

236. Le Sanlaritain. 

Un homme desceixJait de Jérusalem en Jéricho, et 
chent entre les brigands; lesquels le des pouillèrent, et 
après quMls l'eurent navré, s en allèrent le. laissant 
à demy mort. (St Luc, ch. xi.) 

H. 1,12. — L. 1,45. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1870.) 

RICARD (Louis-Gustave), né à Marseille en i8î4, mort 
en 1873. 

237. Paul de Musset, portrait. 

H. 0,82. — L. 0,65. 
Donné par M"* Paul de Musset. 

237 his. Portrait de l'auteur. 

H. 0.60. — L. 0,50. 

RICIIOMME (Jules), né à Paris,< élève de Drolling; che- 
valier de la Légion d'honnerr en 1867. 

238. Saint Pierre d'Alcantara guérissant un enfant ma- 

lade. 

{Les Bollandistes^ chap. 40.) 

H. 2.30. — L. 1,82. — Fig. demi-nat. 

(Salon de 1864.) 

Rll^SENER (Louis- Antoine-Léon), né à Paris en 1808, 
élève de Gros; chevalier de la Légion d'honneur en 1873, 
mort en 1878. 

239. Erigone. 

Donné par Tauteur en 1874. 

H. 1,10. — L. 1,35. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1864 •) 



46 . PEiNTuas. 

ROBERT-FLEURY (Josbpii-Nicolas), né à Paris; che- 
valier de lu Légion d'honneur m 1836, officier en 1849, 

' commandeur en 1867. membre de l'InstittU en 1850, diree- 
teur de l'Académie de France à Rome en 1866. 

240. Colloque de Poissy en 1561. 

Cette conférenre, dont le but était d'apai^yr les difTérendt 
entre les protestants et les catholiques, eut lieu en pré* 
senee de Catherine de Mi^dicls et du jeune roi Charles IX. 
Théodore de llèze porta la parole pour les protestants. 

H. »3. — L. l.k. — F.^ . de 0,48. 

(ffalon de 1840.) 

541. Jane Shore. 

Condamnée comme sorcière et adultère, elle est pour- 
suivie dans les rues de Londres et insultée parla popalacé. 

H. 2,08. — L. 1,54. — FIg. gr. nat. 

(Salon de 1850.) 

542. Pillage d'une maison dans le Judecca de Venise, au 

moyen âge. 

Sous le moindre pr<^texte, on courait au quartier 

des Juifs, on entrait dans leurs maisons, on pillait leurs 
richesses, et leurs débiteurs reprenaient les tttres de leurs 
dettes. 

H. 2,42. — L. 2.04. — Fig. de 0,85. 

(Salon de 1855.) 

ROBERT-FLEURY (Tony), né à Paris, élève de P. Delà-- 
roche el de M. L, Cogniet; chevalier de la Légion (thon-* 
neur en 1873. 

S4d. Les vieilles de la place Navone, à Santa-Maria- 
della-Pace. 

H. 0,71. — L. 1,09. ^ Fig. de 0,35." 

(Salon de 1867.) 

SI4. Le dernier jour de Corinthe, 

Le troisième jour après la bataille de Leucopeira, le consul 
Mumraius entra dans Corinthe étacuée et privée de défen« 
sears...... Les femmes d les eniants Airent vendut oowm 



I 
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. csda? es. Plusieurs des habitants périrent dans les flammei, 
pendant que la vilk*, après a? oir sutu un Iwrrible pillage,était 
détruite au son de la trompette. Le fèu ayant été mis aux 
édiBces, tout Tespace compris entre les murs sVmbrasa. 
Tite-Li?e. L. u, chap. 16. 

H. 4.00. — L. 6,02. — Fig. gr. nat 

(Salon de 1870.) 

AOQUEPLAN (Camille), né à Malemort {Bottches-^u^ 
Rhône), élève de Gros et d'Ahelde PujoL 

245. La fontaine da Grand-Figaier, dans les Pyrénées. 

. B. 1.147 — L. 0,«5. — Figure. 

(Salon de 1862.) 



ROUSSEAU (Philippe) , né à Paris, élève de Gros et de 
V. Berlin; chevalier de la Légion d" honneur en 1852, of- 
ficier en 1870. 

246. Un importun. 

Un chien, griffon interrompt le repas d*une chatte et de 
ses petits. 

H. 1.00. — L. 1.88. 

(Salon de 1850.) 

247. Cigognes faisant la siesie au bord d'un bassin. 

B. 2.20. — L. 1.42. 



248. Chevreau broutant des fleurs. 

H. 2.20. — L. 1.42. 



(Salon de 1855.) 



(Salon de 1855.) 



ROUSSE4U (THéoDORB), né à Paris, élhve deGuilUm 
Lethière; eh. valier de la Légion d^honneur en 1852, 
moi t à Barbizon en 1867. 



^49. Bord de rivière. 

H. 0,27. — L. 0.84. 
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2o0. Effet d'orage. 

H. 0,23. — L. 0.36. - 

RUDDER (Louis-Henri de) , né à Paris, élève de Gros et 
de Chaflet; chevalier de la Légion d'honneur en 1863. 

251. Nicolas Flamel, alchimiste du xv« siècle. 

On prétendit qu'il avait trouvé le moyen de faire de l'or, 

H. 0,80.— L. 0,64.— Fig. à mi-corps, gr. nat. 

SAIN (Edouard-Alexandre), né à Cluny (Saone-et-Loire), 
élève de Picot ; chevalier de la Légion d'honneur 
en 1877. 



252. Fouilles â Pompéi. 

H. 1,19.'— L. 1,72. — Fig. de 0,50. 



(Salon de 1866.) 



SALMSON (Huèo), né à Stockholm (Suède), élève de 
r école des Beaux- Arts de Stockholm et de M. Cofhie ; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1879. 

253. Une arrestation dans un village de Picardie. 

H. 1,50. — L., 2,09. — p. fig., 0,55. 

(Salon de 1879.) 

- / 

SAUTAI (Paul-Émile), né à Amiens, élève de MM. J. Le- 
febvre et Robert-Fleury. 

254. La veille d'une exécution capitale. — Souvenir de 
Rome. 

H. 0,90.]— L. 1,84. — Fig. de 0,60. 

(Salon de 1.875.) 

SCHUTZENBERGER (Louis-Frédéric), né à Strasbourg, 
élève de M, Gleyre; chevalier de la Légion d'honneur 
en 1870. 

255. Terpsichore. 

14. — L. 2,00. — Fig. de 0,60. 

(Salon de J 861. 



l'KjN i irtiis. >49> 



256. Centaures chassaiit un sanglier. 

' H. i,08. — L. 2,0C. — Fig. demi-nat. 



(Salon de 1861.) 



SEBRON (Hippolytb), né à Caudebec (Seine-Inférieure) ^ 
élève de Dugaerre; chevalier de la Légion d'iiowwr 
en 1867, mort en 4881. 

257. Vue d'une partie de l'intérieur de la grande mos- 

quée de Cordoue (Espagne). 

H. 1,26. — L. 0.97. 

(Salon de 1857.) c ' 

SÉGÉ (Alexandre), né à Paris, élève de M. Fiers et de 
^ M. L. Cogniet; chevalier de la Légion d'honneur en 1874. 

258. Les chênes de Kertregonnec. 

H. 1. an. — L. 2,00. 

(Salon de 1870.) 

259. Les ajobcs en fleurs (Côtes-du-J^ord); paysage. 

H..l,35.— L. 2,02. 

(Salon de 1876.) 

SIGNOL (Emile), né à Paris, élève de Gros, ardnd prix de 
Rome [Histoire) en 1830; chevalier de la Légion d'hon — 
neur en 1841, officiel^ en, 1865, membre de l'Institut er^ 
1860. '■ . . 

260. La femme adultère. 

Jésus répond aifi Scribes et aux Pharisiens : « Qnr 
c«tuid*entre vous qui est sans p<^ché lui jeue la .première 
pierre.» [EvangiU selon saint Jean, chap. th.) 

H. 1,37. — L. 1,11. — Fig. demi-nat. 

(SalOn de 1840.), 

SOYER (Paul), né à Paris, élève de M. Léon CognieL- 

261. Dentellières â Asnières-sur-Oise. 

I • ,. 

H. 0,58. — L. 0,80. — Fig. de 0.30. 
^ . (Salon de 1865. 



M pfnrnmB. "^ 

SYLVESTRE (Josbph-Noel), né à Béziers (Hérault), élève 
de M. Cabanel, Prix du Salon en 1876. 

S69 [Locuste essaye en présence de Néron le poison 
préparé pourBritannicus. 

H. s, 80. — L. 3. 92. — Flg. gr. nat ^ 

(Salon de 1876.) 



TASSAERT (Nicolas-François-Octavb) , né à Paris 
en £800, élive de Lethière^ mort en 1874. 

M3. Une famille malheureuse. 

La neige couvrait le» toits; un vent glacial fouettait la 
f itre dp cette étroite et firoide demeure ; une ? ieille femme 
réebaulTait à un brasier ses maras pAtcr'et tremblantes. La 
Jeune flHe lui dit : « O ma mère, fous n*avei pas toujours été 

dans ce d^^uûmentt » Et la vieille dame regardait l'image 

de la Vierge, et la jeune fille sanglotait. A quelque tempi 
de là ou vit deux femmes, lumineuses comme des âmes^ 
qui i'élançaient vers le ciel. 

fl. 1,01. ^ L. 0.78. -*Fig. demi-nat. 

(Salon de 18S0.) 



HHBAL (Louis-Charlbs), né à Paris, élève de Drolling et 
de M. Signol ; chevalier de la Légion d'honneur en £864, 
nmtenism. ^ 

264. L'agonie du Christ au jardin des Olivier^ 

B. 1,85. «- L. 2,14. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 18S7.) 

TISSOT (James), né à Nantes {Loire-Inférieure) , élève 
éTHipp. Flandrin et de Lamothe» 

S6$. Rencontre de Faust et de Marguerite. 

Faust ; Ma belle demoiselle, oserai-je vous offrir mon 
bras et ma conduite? 

(GoiTiB, Faust.) 

H. 0.78. — L. 1.17. * Fig. de 0,60. -^ P. sur bois. 

(Salon de 1861.) 
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^m- TOl7RNE5tlNE (Charlbs-Émilb db). né à Toulon (Var) 

^H en 1813, élève d'isabey; chevalier de la Légion éPhon- 

^P neur en 1853 , mort en 1872. 

f 



266. Habitations turques près Adalla (Asie Mineure). 

H. 0.6». — L. 1.2). 

(Salon de 1859.) 



TRAYER (Jban-Baptistb-Julbs), né à Paris, élève de son 
père et de Af . Lequien. 

267. La marchande de crêpes; jour de grand marché à 
Quimperlé. 

H. 0.81. ~ L. 1.02. — Fig. de 0.40. 

(Salon de 1866.) 



IJLMANN(RBNJAMm),n^à Blotzheim {Haut-Rhin), élève de 
Drolling et de Picot; grand prix de Rome {IMstoire) 
en 1859; chevalier de la Légion d'honney^r en 1872, 

268. Sylla chez Marins. 

Svlla, nommé consul et commandant de Tarmée contre 
Milliridale, est amené de force chci Marius, son cofnpéti- 
leur, par le tribun Sulpicius, partisan et créature de ce 
dernier, et forcé de mettre aux voit la rogatiun qui accojrde 
le droit de cité aux allié> italiens et affranchis. La rogation 
ayant été votée, Sylla est destitué, et Marius, nommé à sa 
, place, est attaqué quelques Jours aprcs par les troupes que 
son compétiteur est allé cherchera Noia. 

U. 8.80. — L. 4.70. — Fig. gr. nat. 

(Salon de 1866.) 

VERNIER (ÉMiLB-Louis), né à Lons-le-Saulnier (Jura); 
chevalier de la Légion d'honneur en 1881, 

269. Avant le grain, à Grand-Camp (Calvados) ; paysage. 

h: 1,50. — L. 2,00 

(«alon de 1878.) 
4. 
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VETTER (Hégésippe-Jban), né à Paris, élève de Steuben; 
chevalier de la Légion d'honneur eii 1855. 

270. Molière et Louis XIV. 

Louis XIV ayant appris que les officiers de sa maison 
d<<(laignHient Molière et refusaient de diner avec lui chei 
le contrôleur de la bourbe, le* fait asseoir un matin à sa 
table, et lui servant une aile de son en cas de nuit, dit aui 
courtisans qu'il a\ait fait introduire : a Vous me voyei, 
« Messieurs, en train de faire manger Molière, que lesjgens 
n de ma maison ne trouvent pas d'assez bonne compagnie 
« pour eux. » 

H. 0,65. — L. 0,98. — Fig. de 0,26. — P. sur bols. - * 

(Salon de 1864.) 

27i. Mazarin. 

Épuisé par la fièvre, Mazarin témoignait un regret 
touchant de quitter ses tableaux et tous les précieux 
objets d'art qu'il avait rassemblés avec amour. 

H. 0,41. — L. 0.61. — • Flg. de 0,22. — P. sur bois. 

(Salon de 1872.) 



VOLLON (Antoine), né à Lyon (Rhône); chevalier de la 
Légion d'honneur en 1870, officier en 1878. 

272. Curiosités. 

H. 2,64. — L. 1.92. 

(Salon de 1868.) 

273. Poissons de mer. 

H. 0,82. — L. 1,20. — P. sur bois» 

(Salon de 1870.) 

VITILLEFROY (Félix de), né à Paris, élève do MM, Hon- 
ner et Bonnat ; chevalier de la Légion d'honneur 
m 1880. 

Le retour du troupeau . 

H.l. 
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^V WINTERIIALTER (HERMANxN),^n^ à Bade. 

^H* 275. Portrait d'une dame russe. 

^B H. 1.18. — L. 0.90. 

H WORM 

^V lier di 

"' ^^R T « 



WORMS (Jules), né à Paris, élève de M, Lafosse; cheva-» 
lier de la Légion d'honneur en 1876. 



1176. 14a Romance à la mode. 

H. 0.46. — L. 0,65. — FIg. de 0,19. — Fig. sur bois. 

(Salon de 186». > 



WYLD (William), né à Londres; chevalier de la Légiof 
d^ honneur en 1855. 

^77. Le Mont-Saint-Michel, rue prise à Avranches., 

H. 1.40. — L. 2,20. 

(Salon de 1869.) 

278. Vue de Venise, brouillard du matin. 

H. 1,06.— L. 1.67. 

(Salon de 1852.) 

ZIE31 ^VÂux),né à Beaune (Càte-d^Or); chevalier de - 
Légion d'honneur en 1857, officier en 1878. 

279^ Vue de Venise. 

H. 1,78. — L. 2.58. 



(Salon de lUt.y 



280, Venise. Vue du palais des Doges. 

H. 0,92. — L. 1,30. 



DESSINS ET MINIATURES. 



ALIGNY (Cl\ijdb^Félix-Théodorb Carublle d*), né à 
Chitum/'s (Mèvre) en i79H, élève de Regnaalt et de Wate-^ 
'tet; chf^miifr de la Légion d'honneur en 1842, cotrespon- 
dant de ^institut en i86i, tnort en i87i* 



881. Vue de Délos, 



Dessin à la plume. 
H. 0,50. — L. 0,71. 

Donné en 1874 par Mad. V* Caraelle TAUgcy . 



282. Yae de Corinthe, 

Dessin a la plume. 
H. 0,40. — L. 0,71. 

Donné en 1874]par Mad. V* Caraelle d*AUgny 



APPIAN (Adolphe) {Voir page 2). 

283. Retour des champs; dessin au fusain. 

H. 0,^5. » L. 1,05. 



(Salon de 1864.1 
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DESSINS ET MINIATURES» 



ëARON (Henr!-Chables-Antoine) {Voir page 2). ' 

284. Fête officielle âu palais des Taileries pendant TEx- 
positiou universelle de 1867 ; aquarelle. 



H. 0,57. — ^L, 0,96. 



(Salon de 1868») 



BIDA (Alexandre) , né à Toulouse {Haute-Garonne), élève- 
d'Eugtme Delacroix; chevalier de la Légion éPhwi^ 
near en 185S, officier en 1870. 4 

285. Réfectoire de moines grecs. 

Dessin au crayon noir. 

H. 0,54.— L. 0,41. 

(Salon d* 1857.)' ^ 



286. L'Appel du soir, en Crimée. 

Dessin au crayon noir. 
H. 0,46. — L. 0,71. 



(Salon d* 1857.> 



287. Le Champ dé Booz, à Bethléem. 

Dessin au ccayon noir. 
H. 0,46. —L. 0,91. 



(Salon d(B 1861.>> 



288. Massacre àes Mameluks. 

Dessin au crayon noir. 
H. 0,*3a — L. 0.64. 



(Salon de tw;) 



DESSINS ET IflNIATURES. &^ 

289. Prière dans la Mosquée. 

Dessin au crayon noir. ^ 

H. 0,54 — L. 0.42. 

CARRIER (Auguste-Joseph), né à Paris en 1800, élève 
de G os, P ad'hiïïi et Snmt; chevalier de la Légion 
dlwnnear en 1866, mort en 1875. 

290. Portrait d'homme. 

Miniature sur ivoire» ovale, signée et terminée en 1864. 
H. 0,10. — L. 0,08, 
Légué par Tkf— V Carrier, en" 1875. 



COONIET (Léon), né à Paris, chevalier de la Légion 
d'honneur en. I8*î8, officier en 1846, membre de Vins-- 
titat en 1849, mort en 1880. 

291. Épisode de la guerre des Français en Egypte. 



DAVID (Maxime), né à Châtons-sur-Mame (^farne) 
en 1798, élève tie M"» de Mirhel; chevalier de la Légion 
d'honnear en 1851, mort en 1870. 

292. Trois portraits d'Abd-el-Kader, représenté sous 

des aspects çliff^rents (miniatures). 

(Salon de 1853.) 

EflRMANN (?RkîiQOis)f né à Strasbourg, élève de Gleyre. 

293. Ariane abandonnée par Tliésée (aquarelle). 

B. 0,24. — L. 0,50> — Fig. de 0,t4. 

(Salon de 1873.) 
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FliANÇAIS (Frânçois-Uouis). 

294. Vae prise à Tivoli ; jardins d^ane Tilla. 

Aquarelle. 
H. 0,82. * L. 0.2f . 



295. Vue prise au lac de Nemi; à gauche, un gros 
arbre et une éclaircie dans la forêt. 

Aquarelle. 
H. 0,41. — L. 0.57. 



296. Vue prise à Ponte-Mamolo; à gauche, le Tibre; à 
droite, des pâturages ; fond de montagnes (aquarelle), 

H. 0,80. — L. 0.45. 



297. Vue prise à Arriccia; intérieur de forêt (aquarelle 
et gouache). 

H. 0.28. ~L. 0.t2. 



FROMENTIIV. 

298. Figure d^homme drapé à Torientale, debout et in- 
clinéy tourné vers la gauche. 

Dessin à la mine 4e plomb, sur papier MAnc 
a. 0,18. — L. 0,12. 



\ 



-^ 



DESSINS ET MINIATURES. 

CAILLARD (Claude-Fbrdinand). 

Voir page 22. 
S99. fitade pour le portrait de Madame R..« 

Destin au crayon noir. 

H. 0,30. — L. 0,a8.— Tête do gr. nat. 

(Exp. oniT. de 1878.) 
Donné par l'auteur 



GALBRUND (Alphonse-Louis), né à Paris, élève de 
Riehomme et^e RegnaïUt. ■ 

300. La jeane ménagère (pastel). 

H. 1,03. — L. 0,80. — Fig. pet. nat 

(Salon de 1870.) 



GIRARD (Pierre), élève de Gros. 

301. Vue du palais des Césars, sur le mont Palatin (aqna 
relie). 

H. 0.44. ^ L. 0.68. 



GUIOT (Hector), né à Langres (Haute-Marne), élève de 
Ziegler. 

302. Rue Saint-Jean, à Chaumont en Bassigny, xvi® siècle. 

Aquarelle. - 

H. 0,54. -*L. 0,86. 

(Salon de 1870.) 
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riERBELIN (M«« Jeannb-Mathildb), née à Brmoy {Seême- 

et-Oisé)j élève de Belloc. 

303. Portml de M»"« Andryane. 

H. 0,11.^ L. 0,11. 

Miniature sur ivoire donnée"par l'auteur. 

(Snlon de 184».>. 



IIERST (Auguste-Clément), né à Rocroy {Ardennes)^ 

ckeoalier de la Légion d'honneur en 1874. ^ 

SOi. Solitude (aq^uarelle). > 

H. O.EO. — L. 0,32. 

(Saloii;del880«> 

303. Effet de brouillard (aquarelle)/' 

H. 0.31. — L» 0,45. 

(Salon de 1880.> 

HUET (Paul], né à Paris, élève de Guérin et de Gros-^ 
chevalier de la Légion d'honneur en iSii, morl en i869w 

306. Vallée de la Toucque (aquarelle), 

H. 0,18. — L. 0,25 

(Donné par M. Huet flK)e 

ISABEY (Eugène). {Voir page 30.) 

307. Bois de Varanfi^eville; prairie bordée à droite par 

une lisière de ptas (aquarelle).' ; 

H. 0,25. -— L. 0,33. 

308. Le manoir Ango, à Varangeville, façade extérieure^ 

(aquarelle). 

H. 0,25. — L. 0.34. 

309. Rade de Saint-Malo, mer écumante venant se bri- 

ser sur des rochers (aquarelle), jj 

H. 0,19. — L. 0,31. 
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ï. JACQUEMART (Jules), chevalier de la Légion dlionncur 
en 1869, morteniSSO. 

310. La place du Carrousel en 1878. (Le ballon captif.) 



311 • Vue sur Paris, des fenêtres du Carrousel. 

Données par M. Barbet de Jouy, Administrateur des Musées 
nationaux. 



LAMI (LouiSr-EuGKNE), né à Paris, élève de Gros et 
d'Horace Vernet; chevalier de la Légion d'honneur 
eniSdl, officier en iS61. . 

312. Souper dans la salle de spectacle de Versailleh. 

Aquarelle, faisant partie de la série des dessins représentant les 

scènes diverses de la fête de Versailles, offerte par Napoléon Ut à la 

I reine d'Angleterre, en 1855. •« 

F- ■ 

\ II. 0,42. — L. 0,65. 



313. Intérieur d'Église. 

Aquarelle. 

H. 0.30. — L. 0,35. ' 
Légué par M. J. d'Attainville en 1875. 



MARECHAI^ (Charles- Laurent), né à Melz, chevalier 
de la Légion d'honneur e?i*1846, officier en 1855. 

-314. Les Traces; pastel. 

fl. i.,40 — L. 0,90. — Fig. deml-nat, 

(Salon do 1876.) 
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MILLET (Jean-François). 

315. Moissonneuse endormie. 

Dessin au crayon noir. 
H.0.16.~L. 0^. 

316. Couseuses. , 

Étude au crayon noir. ! 

H. 0,19S. — L. O^S. 

317. Bergère assise. 

Etude au crayon noir. 
H. 0,295. — U 0,20. 

IIANTEUIL (^Cblestin), né à Rome, de parents français^ j 

en 1813; chevalier de la Légion d^honnewr en 1868^ mari 1 
. en 1873. 

318. Faune. 

AquareUe. 

H. 0.28. — L. 0,22. 

(Salon (de 1874.) 



PARMEIVriER (M«« Eugénie), née Morin, née à Rouen, 
en 1837y élève de son père et de Belloi, morte en 1874. 



319. Portrait de l'autour. 

Miniature* « 

H. 0,18. — L. 0,11. 



I 



(SalonMe 1874.) 
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REGNAULT (Hknri). 

310L La Madrilène, femme debout, vue de dos, robe et 
mantille noires. — Madrid» 1868. 

Âqiurelle. 

H. 0.46. — L. 0.28. 

Ml. Paysan de la Manche. ^ Madrid, 1868. 

Aquarelle. 

H. 0.49. — L. 0.26. 



312. Alhambra de Grenade; entrée de la salle des Deux- 
Sœurs. — ; 

Aquarelle.' 

H. 0.61. — L. 0,49^ 



323. Alhambra de Grenade; intérieur et mirador de la 
salle des Deux-Sœurs. — 1869» 

Aquarelle. • " ^ 

H. 0.57. -. L. 0,42. 

Ces quatre aquarelles ont été acquises, en ayrll 1872, à la rente de 
Tartiste. 



324. Étude pour le tableau d*Automédon. 

Dessin à la mine de plomb. 
H. 0.89.— L. 0.28. 



325. Étude pour un portrait de femme. 

Dessin à la mine de plomb. 
H 0,894. -- L. 0,22S. 
Donnés, en 1875, par M. V. Hegnault, membre derinstltut. 



Ç4 DESSINS ET MINIATURES. 

TASSAERT (Nicolas-François-Octave.) {Voir page 49.) 
326. Portrait d,e femme morte. 

H. 0,24.'— L. 0,30. 
Donné en 1874 par M. F. Dubreuil. 



TOURNY (Joseph-Gabriel), né à Pimris, élève de M- ^/«r- 
tinet; grand prix de Home (Gravure) en 1846; chevalier 
de la Légion d'honneur en 1872. 

327. Deux moines près d'un bénitier; étude à l'aqua- 
relle. 

II. 0,60. — L.|0,30. . * 

(SalonMe 1864.) 



VIDAL (Vincent), né à Careassonne (Aude), élève de 
P. Delaroche; chevalier de la Légion d'honneur en 1852. 

328. L'ange déchu. 

Mes ailes deraeurtwiH sai» v^ueurJmmoLiles comme 
elle? l'ont été depuis celte heure funeste , comme elle» le 
wrofit à jamtb ; aras! Tordoime sa I>teu oBensé. 

H. 0,61. — L. 0,47. — Dessin aux divers crayons. 

(Salon de 1849.) 

329. Une larme de repentir. 

O pécheur! n'en ea-il pas ainsi des pleurs du repentir Y 
Quelque saignantes que^oionl les plaies qui le rongent au 
dedans, une larme venue du ciel les a toutes guéries. 

n. 0,61. — L. 0,47. — Dessin aux divers crayons, t 

(Salon de 1849.) 
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ET PIERRES FINES. 



AIZELIN (Eugène), né à Paris, élève de lîamey et de 
M. Dumont; chevalier de la Légion d'honneur en 1867. 

330. Psyché. , 

•> Figure de marbre* — Cr. nat. 

(Salon de 1863.) 

ALLAR (André), né à Toulon (Var), élève d*A. L, Dan- 
tan et de MM, Guillaume et Cavelier, 

330 bis. La Mon d'Alceste. 

Groupe marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1881.) 

ilARRIAS (Loms-EnsEST), né à Paris, élève de MM, Cuve" 
lier et Jouffroy; grand prix de Rome en 1865; chevalier 
de ta Légion d'honneur en 1878, officier en 1881. 

331. Jeuoe fllle de Mégare. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1870.) 

BARTHELEMY (Raymond), né à Toulouse, élève de 
Uuret; grand prix de Rome en 1860. 

. 331 Ganyméde, 

Groupe df^ marbre. — Gr. nat. 
(Le modèle en plâtre avait figuré au Salon de 1869.) 

«ARYE (Antoinr-Louis) , né à Paris en 1796. élève de 
Rosio et de Gros; chevalier de la Légion d'honneur en 
1833, officier en 181^, membre de l'Institut en 1868, 
mort en juin 187$. 

333. Ofi jaguar dévoraBt un lièvre. 

Bronze. 
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334. Le tigre et le gavial. 

Bronze. 
(Cédé au Masée du Luxembourg par le Ministre de l'Intérieur,) 

335. Le combat du Centaure et du Lapithe. 

Bronze. — Grand, demi-nat. 

336. Panthère saisissant un cerf. 

Bronze, ancien modèle pour la fonte. 

BEGQUET (JusT), ni à Besançon, élève de Rude; chevor 
lier de la Légion d'honneur ^.1878. 

337. Ismaêl. 

Fig. de marbre. — Gr, nat. ^ 

(Salon de 1877.) 



BONNASSIEUX (Jean), né à Pq^nnissière {Loire), élève 
de \f. Dumont; grand prix de Rome en 18.36; chevalier 
de la Légion d'honneur en 1855, membre de Nnstitut 
en 1866. 

338. Un Amour se coupant les ailes. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

339. La Méditation. 

FTgure de marbre. — Gr. nat. 

Répétition grandie de la statue qui figurait à l'exposition de 185S «t 
^i a été détruite en 1871 au PalaiS;>Royal. 

BOURGEOIS (Baron Charles-Arthur), n^ à Dijon \Câte^ 
d'Or), élève de Daret et de M. GuiUaume; grand prix de 
itum^M 1863. 

340. La Pythie de Delphes. 

Figure de marbre. — Plus gr. qtie nat. 

. (Salon de 1870.) 



(Salon de 1842.) 
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^t^^JJi^^^:^^^'^^r^^^^^)> ^^ à Nuits {Côte-dVr) ' 
en 1818, elev^ de Rude; chevalier de ia Léaion 
d'honneur en 1868, mort en 1876. région 

341 Mil huit cent soixante et onze. 

Fig. de marbre. — Gr. nat* 

(Salon de 1877:) 

^f/l^f^/^T'*""^'^''"^^* '*^' ^ ^«^^^^> ^^èDe de Duvet et 
de M. Guillaume, mort en 1881. x^^'/c?* «?& 

341 &g5. L'Élégie. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

(Salonjde 1880.) 

CAIjy (AUGUSTE-N1C01.AS) né à Paris, élève de Rude et de 
M. (juionnet; chevalier de la Légion d'honneur en 1869. 

342. Vautour fauve sur une tête ^e sphinx. 

Bronze, 

(Salon de 1865.) 

CARRIER-BELLEUSE (Albert-Ernest), né à AnizyAe^ 
Château Aisnel eleve de David d'Angers: chevalier de la ^ 
Légion d' honneur en 1867. ^ ' ^it^evaiier ae ta 

343. Hébé endormie. 

Figure de marbre. — Gr. petite nat. 

(Salon de 1869.) 

1 iTJ I /• ^J ^^f'^r^che; grand prix de Rome 
en 1842; chevalier de la Légion d'honneur en 1853, of^Ter 
en 1863, membre de Vlnstitut en 1863. ^ir^ier 

344. La Vérité. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

345. Buste de femme. (Saiondema.) 

Marbïe. — Gr. nat. 

346. La mère des Oraeques. ' ^^"°° ^^ "''•> 

Groupe de marbre. — Gr. nat. 

347. Le Néophyte. (Saion do i86i.) 

Fig.; de marbre. — Gr. nat. 

(Exp. uaiy. de i867,) 

5 



V 



SCULPTURB- 



CHAPU (Henri -Michel -Antoine), né auMée {Seine^eê-- 
Marne) , élève de Pradier, de Dur et et de M. Léon 
Çogniel; grand prix de Rome en 1855; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1867, officiel^ en 1872, membre de 
l'Institut en 1880. 



348. Mercure inventant le caducée. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 

349. Jeanne d'Arc à Domrémy. 

Figure de marbre. — Or. nat. 



(Salon de 1863.) 



(Salon de 1870.) 



CHATROITSSE (Émîle), né à Puris, élève de Mude ; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1860. 

350. La Lecture. 

Grv niU JSalon de 1880.) 

CLÉSINGER (Jean-Baptiste-Auguste), né à Besançon ; 
officier de la Légion d'honneur. 

351. Tête db jeune femme. . 

Gr. naU 

CORDIER (Charles), né à Cambrai {Nord), élève de Rude; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1860. 

352. Buste de nègre du Soudan. 

Marbre» divers. — Gr4 nat. , 

353. Buste de négresse des colonîfes. 

Marbres divers, — Gr. nat» 

CRAUK vGusTA VE- Adolphe- DÉSIRÉ) , ne à Valenciennes 
(Nord), élève de Pradier; grand prix de Rome en 1851; 
chevalier de la Légion d'honneur en 1864, offiaer en 1878. 

354. Buste d'enfant. 

Marbre. 
(Donné par 1 auteur.) (Salon de 1866.) 
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355. Le faune à Tamphore. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 



(Exp, univ. de 1867.) 



3o6. La Victoire. 

statue de bronze. — Gr. nat. (Salon de 1864.) 

DAVID (Adolphe), né à Bau é {Maine^t-Loirc), élève de 
M, Jou/froy, 

357. Apoth^^ose de Napoléon I®', d'après Ingres, 

Camée, Sardonyx. 

(Salon de 1874.) 

DEGEOBGE (Charles-Jean-Marie) ,^ n(» à Lyon^ élève de 
Duret, de If. FUindrin et de AL Joa/froy ; grand prix de 
Borne en^ 4866 (gravure en médailles); chevalier de la 
Légion d'honneur en 1881. 

358. Bernardino Cenci. 

Buste de marbre. — Gr. nat. (Salon de 1870.) 

DELAPLANCHE (Eugène), rié à Belleville (Paris) , élève 
de Duret; grand prix de Rome en 1864; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1875. 

359. Eve après le péché. 

Statue de marbre. — Gr. nat. 



360. Le message d'amour. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1870.) 



(Salon de 1874.) 



DELORME (Jean- André) , né à Sainte^ A gathe-en-Donzy 
{Loire], élève de M, Bonnassieux. 



361. Premier essai. 

Fig. de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 18G3.^ 
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DUBOIS (Paul), né à Nogent^ sur Seine {Aube), élève de 
J^oussaint; chevalier de la Légion d'honneur en £867, 
officier en 1874, membre de Ihutitut en 1876. 



362. Saint Jean enfant. 

Statue de bronze. — Gr. nat- 

363. Narcisse. 

Fig. de marbre. — Gr, nat. 



(Salon de 1864.) 



(Salon dé 1874.) 



^64. Chanteur florentin du xv« siècle. 

Epreuve en bronze argenté d'après le modèle en plâtre exposé au 
Salon de 1865. — Gr. na 



DUMONT (Augustin-Alexandre), n^ à Paris, élève de son 
père et de Carteilier; grand prix de Rome en 1823; che- 
valier de la Légion d'honneur en 1836, officier en 1841, 
commandeur en 1870, membre de Vlnslitut en 1838. 

365. Étude de jeune femme. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 



366. Leucothoë et Bacchus enfant. 

Groupe de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1831.) 



367. Buste de jeune fille couronnée de fleurs. 

Marbre. — Gr. nat. 

ETEX (Antoine), né à Paris, élève de Dupofy, de P radier 
et de Ingres; chevalier de la- Légion d'honneur en 1841 

368. Saint Benoît. 

Agé de dix-huit ans solitaire retiré dans les montagne» 
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pour vaincre la matière et faire triompher Tesprit, sainl 
Benoit se roule sur les épines. 

{Vie des Saints,) 

Fignre coTÎbhée, marbre. — Gt. nat. 

(Salon de 1865.) 



FALGUIERE (Jean-Alexanbre-Joseph), né à Toulouse 
{Haute-Garonm) , élève de M, Jouffroy; grand prix de 
Rome en 1859; chevalier de la Légion d'honneur en 1870. 
officier en 1875. • . 

369. Tarcisius, martyr chrétien. 

« Il aima mieux mourir sous les coups des païens que de leu 
livrer le corps du Christ. » 

Figure couchée, marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1868.) 

370. Un vainqueur au combat de coqs.' 

Figure de bronze. — Gr. nat. 

(Salon d"e 1870.) 

FEUGÈRES-DES-FORTS (Emile), né à Paris, élève de 



371. Abel mort. 

Statue. — Gr, nat. 

FREMIET (Emmanuel), né à Paris, élève de Rude; cheva- 
lier de la Légion d^hnnneur en 1860, officier en 1878. 

3/2. Le chien blessé. 

Bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1850.) 

373. Pan et ours. 

Groupe, marbre. Gr. nat. 

' (Salon de 1867.) 
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GASTON -GUITTON ( Victor -ÊDOtiARD- Gustave), ne à 
La Roche-sur- Yon {Vendée), élève de Sartoris et de Rude» 

374. Léandre. 

Déjà de son azur la nuit Yoilait les cieux, 
Et de I>andreseiil nVndormait pas les yeui; 
Mais, prés des flots bruyants qui bal lent le rivage, 
11 attend des amours le iumineux message. 

Figure de marbre. — Gr. nat/ 

(Salon 4e 1857.) 



375. Le Passant et là Colombe. 

^ D*où viens-tu, colombe timide? 
D*eCi vieut ce parrum précieui 
Que ton aile, en son \ol rapide, 
Eihale et répand vers les deux? 

(anacréon, ode ix.) 

Statue de brouze. — Gr. nat. 

(Salon de 1861.) 



GATTEAUX (Jacques-Édouard), né à Paris, élève de son 
père et de Moitié ; grand prix de Rome {Gravure en mé- 
dailles) en 1S09; c'ievalier de la Légion dhonnear en 4833, 
membre de l^ Institut en 1845, officier de la Légion d'hon- 
neur en 1861, mort en 1881. 

376. Minerve après le jugement de Paris. 

Figure de bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1839.) 



GEOFFROY DE CHAUME (Alfred-Victor), n^ à Paris, 
élève de David (d Angers): chevalier de la Légion d hon- 
neur en 1862^ officier en 1880. 

377. Masque de Bérangery^ 

Marbre. Gr. nat. 

(Donné par M. Perrotin.) 
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GUILLAUME (CLAUDE-jEAN-BAPTISTE-EaoèNEl , ne cr 

Montburd (Cnte-d'Or), élève de P radier ; grand prix de 
Rome en 4843 ; chevalier de la Légion d'honneur ^n*1855, 
officier en 1867, commandeur en 1835, membre de l'Ins- 
titut en 1862. 



378. Anacréon. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

379. Les Gracques. 

Groupe de bronze. — Gr. nat. 

380. Le Faucheur. 

Fig. de bronze. — Gr. nat. 

381. Monseigneur Darboy. 

'Buste de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1852. 



(Salon de 1853.) 



(Salon de 1855.) 



(Salon de 1875.) 



HIOLLE (Ernest-Eugène), né à Valenciennes (Nord), élève 
de M. Joaffro]!; grand prix de Rome en 1862; chevalier de 
la Légion d'honneur en 1873. 



382. Narcisse. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1869«) 



383. Arion assis sur le dauphin. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1870.) • 

IDRAC (Jean-Antoine-Mabie), né à Toulouse, élève de 
MM, Guillaumey (Juvelier et Falguière. 

384. Mercure invente le caducée. 

Statue de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 187D.) 
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ISELIN (Henri-Frédéric), né à Clairegoutie [Haute^^ 
Saône) y élève de Rude; chevalier dé la Légion d'honneur 
entS63. 

385. Jeune Romain. 

Buste de marbre. — Gr. nat. ^ 

(Salon de 1852.) 

386. Portrait du président Boileau. 

Buste de marbre. — ^ Gr. nat. 

(Salon de 1861.) 

lOUFFROY (François), né à Dijon (Côte-^Or), élève de 
Bamey fils; gxand prix de Rome en 1832; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1843, officier en 1861, membre de 
Vlnstitut en 1857. 

387'. Jeune fille confiant son premier secret à Vénus. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1839.) 

LAFRANCE (Jules), né à Paris, élève de Duret et de 
M. Maillet; grand prix de Rome^mort à Paris en 1881. 

388. Saint Jean enfant. 

Gr* nat* 



LE9IAIBE (Philippe-Henri), fié à Valenciennes {Nârd), 
élève de Cartellier; grand prix de Rome en 1821; cheveu 
lier^ de la Légion dhonneur en 1834, officier en 1842, 
membre de Vlnstitut en 1845. 

389. Tête de Vierge. 

Marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1846.) 

LEROUX (Frbdéric-Étienne), né à Écouché {Orne), élève 
de M. Jouffroy; chevalier de la Légion dhonneur en 1878. 



390. Marchande de violettes. 

Figure de bronze. «- Gr. nat. 



(Salon de 1866.) 
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LOISON (Pierre), né à Mer (Loir-et-Cher), élèm de David 
{d^4^nger8] ; chevalier de la Légion d'honneur en 1859. 

391. La Victoire, le lendemain du combat. 

Figure de bronze. — Gr. nat. 

- (Salon de 1869.) 



HIAILLET (Jacques-Léonard), né à Paris, élève de Pra- 
dier; grand prix de Rome en 1847; chevalier de la Légion 
d'honneur en 1861. 



392. AgHppine portant les cendres de Germanicus. 

Agrippine parti! de Syrie pour porter à Rome les cendres 
de son époux. Le sénat, le peuple, tout le monde enHo, 
était allé au-devant de Turne, qu*on recul avec autant de 
respect que si c*eùt été le simulacre de quelque dieu. 

Figure de marbre. — Or. nat. 

(Salon de 18610 

MAINDRON (Étienne-Hippolyte), né à Clmmptoceauœ, 
(Maine-et-Loire), élève de David (d'Angers); chevalier de 
la Légion d'honneur en 1874. 

393. Velléda. 

« Celle femme était extraordinaire. Elle avait, ainsi 
que toutes les Gauloi^cs^ quelque chose de capricieux et 
d'attirant. Son regard était prompt, sa bouche un peu di6- 
daigueuse et son soutire singulièrement doux et spirituel. 
Ses manières étaient tantôt hautaines, tantôt voluptueuses : 
il y avait d»ns toute sa personne de rabandon et de la di- 
gnité, de rinnocence et de l'art. J'aurais été étonné dè'tron- 
, ver dans une espèce de sauvage une connaiissance approfondie 
des lettres grecques' et de rhisloire de son pays, si je n'a- 
vais su que Velléda descendait de la famille de Tarcliidruide 
et qu'elle avait été élevée par ,un senoni pour être attachée 
à Pordre savant des prêtres gaulois. L'orgueil dominait chez 
cette barbare, et Texiitation de ses sentiments allait sou- 
vent jusqu'au désordre. 

« ... Ah ! si tii m'aimais, quelle serait notre félicité. 
Nous trouvericns pour nous exprimer un langage digne du 
ciel; à présent, il y a des mots qui me manquent, parce que 
ton âme ne répond pas à la mienne. 
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« La dernière fois, elle resta longtemps appuyée contre 
un arbr« à regarder les nrinrs de la forteresse. Je la voyais 
par une fenêtre et je ne pouvais retenir m^ pleurs. Elle 
s*éIoignd à pas lents et ne revint plus. » 

(Chateaubriand. — Les Martyrs,) 

Figure de marbre."— Gr. nat. 
Répétition de la statue exposée au^Salon de 1844, et placée dans le 
jardin du Luxembourg. 

MANIGLîER (Henri-Charles), n^' à Pam, élève de Ramey 
et de M. A . Dammt; grand prix de Rome en iS^Q; cheva- 
lier de la Légion d'honneur en 1878. 

394. Pénélope portant à ses prétendants Tare d'Ulysse. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 
* (Salon de 1870.) 

31 .RCÉLLIN (Jean-Esprit), né à Gap (Hautes- A tpes\ élève 
de F. Rude; clievalier de la Légion d'honneur en 4862. 

395. Bacchante se rendant au sacrifice sur le mont 
Cithéron. 

Groupe de marbre. — . Gr. nat. 

^ . . ^ (Salon de 1869.) 

MARCELLO (A). 

396. Èianca Capello. 

Issue d'une grande famille vénitienne, Bianca Capello 
s'enfuit à l'âge de dii-huit ans, accompagnée d*un jeune 
florentin, en emportant les joyau» de sa famille. Rifwgiéeà 
Floreme, elle devint la maîtresse de Françoii» de Médicis, 
supposa un enfant, se débairassa des complices de sa super- 
cherie, et se fit épousrr par son amant. Devenut- grande- 
duchesse de Toscane, Bianca Capello aurait voulu empoi- 
sonner son beau-frère, le cardinal de Médicis; mais, son 
mari ayant pris par roégarde du mets préparé, elle se résigna 
à mourir avec lui. 

Buste de marbre. — Gr. nat, ^^ , ^ .«„„ n 

- (Salon de 1863.) 

397. Chef abyssin. 

Buste de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1870.) 



SCULPTURE 

MÈNE (PiERTVK-JuLES), fié à Paris, élève de René Compaire; 
ekîvaiiei de la Légion d honneur en 1861. 

398. Valet de chasse à cheval avec sa harde. 

Groupe de bronze. 
Épreuve d'après le groupe en cire exposé au Salon de 1869. 



MERGIÉ (Antonin), né à Toulouse, élève de MU. Jouffroy 
et FaLifuiere: grand prix de RonieeniS(\S; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1872, officier en 1879. 

399. David. 

Figure de bronze. — Or. nat. 

(Salon de 187 .) 

MICHEL-PASCAL (François), né à Paris, élève de David 
(d'Angers), 

400. Moines lisant. 

Groupe de marbre. 

(Salon de 1847.) 

MILLET (Aimé), né à Paris, élève de son père, de David 
{d'Angers) H de M, E, VioUet-le-Duc; chevalier de la 
Légion d^ Iwnnear .en 1859, officier en 1870. 

401. Ariane* 

Figure de marbre. — Gr. nat. ♦ 

(Salon de 1857.) 

402. Cassandre se met sous la protection de Pallas. 

Fi g. de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1877.) 

MONTAGNY (Étirnnç), né à Saint-É tienne (Loire)réldve 
de David (d*Artgers) et de Rude; chevalier de ia Légion 
d'honneur en 1867. 



405. Sainjt Louis de Gonzague. 

statue de terre cuite — Gr. nat. 



(Salon de 1864.) 
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BfOREAU (Mathurin), né à Dijon (Côte-^Or) élève, de 
Ramey pt de M, A, Dumont ; chevalier de la Légion d^honr- 
neur en 1865. 

404. Une fileuse. 

Figure de marbre. — Gr. nat. ^ 

(Salon de 1861.) 

MOREAU-VAUTHIER (Augustin), né à Paris, élève de 
Toussaint ; chevalier de la Légion d^honneur en 1877. 

405. Le petit buveur. 

Fig. de marbre . — Gr. nat. 

' (Salon de 1869.) 

MOULIN (HiPPOLTTE), né à Paris, élève de M. Barye. 

406. Une trouvaille à Pompéi. 

statue de bronze. ~- Gr. nat. 

(Salon de 1864.) 

CLIVA (Alexandre-Joseph), né à Saillagouze (Pyrénées^ 
Orientales),élève de Delestre; chevalier de la Légion rf'fcon- 
neur en 1867. 

407. Rembrandt. 

Buste de bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1853 ) 

408. Portrait du R. P. Ventura de Raulica, ancien 
général des Théatins/consuUeur de la Sacrée Congré- 
gation des Rites, examinateur des évoques et du clergé 
romain. 

Buste en marbre. — Gr. nat. ' 

(Salon de 1857.) 

PÊTRE (Charles), né à Metz. 

409. Maréchal, ancien maire de Metz. 

Buste en marbre. — Plus gr. que nat. 

S AINT-MARCEAUX (René ùe\ né à Reims {Marne), élève 
de M. Jouffroy ; chevalier de la Légion d'honneur, en 1880. 

410. La jeunesse du Dante. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 1869.) 

411. Génie gardant le secret de la tombe. 

(Salon de 1879.) 
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SALMSON (Jean-Julbs), né à Paris, élève de Ramey, de 
Toussaint et de M. Dumont; chevalier de la Légion d'hon- 
neur en 1867. 



4i2. La dévideuse. 

Fig. de bronze. — Or. nat. 



(Salon de 1868.) 



SCH(»îNEWERK (Alexandre), né à Parisr élève de 
Triqaeti, de Jollivet et de David (d'Angers); chevalier 
de la Légion d^hmneur en 1873. 

4i3. Jeune fille à la fontaine. 

_ Fig. de marbre. — Gr. nat. 



414. Au matin. 

statue de marbre. — Gr. nat. 



(Salon de 1873.) 



(Salon de 1879 ) 



SGHR(W:dER (Louis), né à Paris, élève de Rude. 

415. L'Amour attristé à la vue d*une rose effeuillée. 

Figure de marbre. — Gr. nat. 

^ (Salon de 1852) 

SÔLDI (ÉM11.E-ARTHUR), né à Paris, élève de Farochon et 
de M. Lequesne, prix de Rome en 1869 {Gravure en 
médailles) ; chevalier de la Légion d'honneur en 1878. 

416. Gallia. * 

Médaillon de bronze; haut-relief, gr. nat." 

(Salon de 1873.) 

THOMAS (Gabriel-Jules), né à Paris, élève de Ramey et 
de M. A. Dumont; grand prix de Rome en 1848, chevalier 
de la Légion d'honneur en 1867, membre de llnstitut en 
1875. 

417. Virgile. 

statue de marbre. — Gr. nat 

(Salon de 1861.) 
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' TOURNOIS (Joseph), né à Cluizmil {Côte-d'Or\ élève d€ 
M, Jou/froy ; grand prix de Rome en 18o7 ; chevalier de 
la Légion d'honneur en 4878. 

418. Bacchus inventant la Comédie. 

Fig. de bronze. — Gr. nat. 

(Salon de 1869.) 

TRIIPllÊME (François), »w à Aix (Bonches-du-UKnné), 
élève de M. Ronnassieux ; chevalier de la Légion d'hon- 
neur en 1880. 

419. Jeune fille à la source. 

Figure de marbre. — ^ Gr. nat. 

(Exposition universelle de 1867.) 

VAUDET (Auguste-Alfred), né à Pafis, élève de M. Le- 
qui en. 

420. Ajax. 

Buste en pierres fines. 

(Salon de 1881.) 

VECHTE (Antoine), né à Vire-sous-Bil (Câte^d'Or) en 

1800, murt en 1868. 
A21. Vase d'argent repousse. Composition inspirée par 
le Paradis perdu de Milton. 

Vàiie d*or. — Eve endormie est tentée par Satan qui lui 
fait apparaître d'autres Évcs, comme elle, s'élevant au rang 
des êtres célestes et de Dieu lui-même. 

L*â^e de fer. — Adam eNdormi voit dans un songe pro- 
phétique le meurtre «lAbelpar Cain, les misères de 1 ba- 
maiiité et les mariyrsde la religion chrétienne. 

Le génie des Regrets et le génie du Mal sont couchés sur 
le pied du \ase sous l«s traits d'Eve et d'Adam. 

Les figures qui forment les anses représentent la Vérité 
et la Poésie. Celle qui domine le couverle est le Dieu- 
Créateur; sous ses pieds les génies lancent les constella- 
tions dans l'espace. 
H. 0,94. — Diam. 0,37. 

422. Vase d'argent. Composition qui devait repré- 
senter la paix et la guerre. Reproduction, par la gal- 
vanoplastie, du modèle en plâtre resté inachevé. 

H. 0,95. ^ Diam. 0,89. 



SUPPLÉMENT. 



ŒUVRES RÉCEMMENT PLACÉES AU MUSÉE 



PEINTURE. 



CHAPLIN (Charles). Foir page 9. 

423. Souvenirs. 

H. 0.72. — L. 0.50. 

(Salon de 1882.) 

COURBET (Gustave). Voir page 13 . 

424. L'homme à la ceinture de cuir; portrait du peiatre 
dans sa jeunesse. 

t H. 1,00. — L. 0,79. 

DEMONT (Adrien-Louis). Voir page 17. 

425. Le moulin. 



H. 1,35. — L. 2,87. 



^ 



(Salou de 1882.) 



SUPPLEMENT. 

EDELFELT (Albert), né à Helsingfors (Finlande) élève, 
de M. Gérôme. 

426. Service divin au bord de la mer. 

H. 1.20, — L.1,78. 

^ (Salon de 1581.) 

FALGUIÉflE (Jcan-Alexandre-Joseph). Voir^age 71. 

427. Éventail et poignard. 

II. 1,80. — L. 1.14. 

a on de 18S2.) 

IIILL.EMACI1ER (Eugêne-Ernest), né à Paris, élève de - 
Léon Cogniet; chevalier de la Légion d'honneur en 1865. 

428. Un confessionnal de Saint-Pierre de Rome, le jour de 
Pâques. 

H. 0.66. — l. 1,05 

V (Salon de 1855.) 

LIIERMITTE (Léon-Augustin), né à Mont-Saint-Pèfe 
(AiSne)j élève de M. Lecoq de Boisbaudran. 

429. La paye des moissonneurs* 

H. 2,15. — L. 2,72. 

(Salon de 1882.) 

QUOST (Ernest), nJ à Avallon (Yonne). 

430. Saison nouvelle. 

II. 1,57.— L. 1.90. 

(Salon de 1882.) 

SALMSON (Hugo). Fo/rpage 48. 

431. Première communion en Picardie. 

H. 1,80.— L.2.64. 

(Saloa de 1882) 



SUPPLÉMENT. 

SAUTAI (PAUL-ÉMiLE). Voir page 48. 

432. Intérieur de Tégliscde Lavardin (Loir-et-Cher). 

H. 0,98. — L. 0,80. 

(Salon de 1883.) 

YON (Edmond-Charles), né à Paris. 

433. La rivière d'Eure à Acquigny. 

H. 1,28. — L. 2,00. 

(Salon de 1882.) 



DESSINS. 

BRACQtJEMOND (Félix), né à Paris ; chevalier de la 
Légion d'honneur en 1882. 

434. Portrait de M. Jules de Goncourt. 

Dessin au crayon noir. 
H. Ji,54. — L. 0,37. 

/ 

DETAILLE (Édouard-Jean-Baptiste), né à Pdrir, che- 
valier de la Légion d'honneur en 1873, officier en 1881. 

433. Inauguration du nouvel Opéra. Arrivée du cortège du 
lord-maire. 

Dessin au lavis rehaussé de gouache. 
H. 0,51. — L. 0,37. 

(Salon de 1878.) 



SUPPLÉMENT. 

SCULPTURE. 

CROISY (Aristide), né à Fagnon (Ardennes), élève de 
MM, Toussaint, Gumery et A . Dumont, 

436. Le nia. 

Groupe marbre. — Gr. nat. 

(Salon de 188.'.) 

IDRAC (Jea.n-Antoine-Marie). Voir page 73. 

437. Salammbô. 

statue marbre. — Gr. nat. 

(S^Un de 1882.) 

LANSON (Alfred), né à Orléans, élève de MM. A. Millet 
et Jouffroy; chevalier de la Légion d'honneur en 1882. 

438. Vèae de fer. 

Groi4)e marbre. — PI. gr. que. nat. 

(Salon de 1882.) 

MARQUESTE (Laurent-Honoré), né à Toulouse, élève, 
de MM, Jouffroy et F aiguière. . ^ 

439. Suzanne. 

Statue marbre. — Gr. nat. 

(Salon do 1882.) 



NOTA. — Les nos 19-222-290-303-421 et 422 sont sortis du AJusée 
pour faire place à des œuvres nouvelles. 
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